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INTRODUCTION 



Attaché au Laboratoire d^Histoire Naturelle Médicale et au 
Laboratoire d’Hijgiène de la Faculté de Nancy par M. le Profes¬ 
seur MaciS et par M. le Professeur Vuillemin dès i8y2,fai eu l’hon¬ 
neur de travailler à leurs côtés depuis cette époque et de participer 
avec eux à renseignement pratique. Je me rends compte de ce que 
je dois à ces maîtres et à tous ceux qui ont bien voulu m’admettre 
dans leur laboratoire. 

Appelé d’autre part à remplir dans les Services Publics, dans 
les Mines, dans le Service de Santé de l’Armée, au Laboratoire des 
Cliniques de l’Université (21 années), à l’Institut Sérothérapique 
de l’Est (10 années), de délicates missions d’Hygiène ou de Para¬ 
sitologie appliquées engageant gravement la responsabilité, j’ai 
consacré à ces missions tontes mes forces et tout le temps que me 
laissait l’enseignement. 

Ces diverses applications m’ont pour ainsi dire fait mieux com¬ 
prendre chaque jour l’utilité de l’étude de ■ VHistoire Naturelle 
Médicale des parasites animaux, végétaux et microbiens. La Para¬ 
sitologie devient vraiment indispensable a qui veut Jaire de 
l’Hygiène appliquée, assurer une prophylaxie efficace ou une dia- 







ladies parasitaires, mais surtout se rapportant à l’étude de lafonc- 

Cetie dernière question est mon sujet de prédilection; j’explique 
longuement dans l’introduction de ma thèse pourquoi les recherches 
sur les cellules colorées, cultivées sur des milieux chimiquement 
définis (milieux synthétiques), me paraissent capables de fournir à 
la Biologie d’importantes notions d’ordre général et d’éclairer divers 
grands problèmes de la vie. C’est un champ d’activité d’une excep¬ 
tionnelle fécondité et, pour employer l’expression de M. P. Vuillemin 
montrant la Mycologie comme la terre promise, il y a là encore 
« une terre libre des entraves de la routine et des formules invété¬ 
rées ». 

J’ai eu la joie de voir mes idées sur l’étude des organismes chro¬ 
mogènes partagées par une série de chercheurs, M. E.-M. Chamot 
de l’Université Cornell d’Ithaca N. Y., M. J. Jniou du Laboratoire 
de Bactériologie Militaire d’Oran, M. Ph. Lasseur de Nancy, qui 
depuis plusieurs années contribuent à donner leur activité à l’étude 
coordonnée et systématique de la fonction chromogène dans des 
conditions physiques et chimiques aussi dénnies que possible. 

Si j’avais l’honneur d’être appelé à participer d’une façon plus 
active à l’enseignement de la Faculté, je me consacrerais exclusi¬ 
vement à cette nouvelle mission, à la préparation de mes leçons 
et à des recherches personnelles. Le meilleur témoignage de ma 
gratitude d’élève vis-à-vis de mes maîtres, et mon plus vif désir 
serait d’appliquer dans l’avenir, ainsi que fai cherché à le faire 
dam le passé, ce principe : <s Chaque jour, par des actes, tâche de 
rendre à ta Patrie et à tes maîtres ce que tu us reçu, en t’efforçant 
de donner ce qu’on attend de toi ». 

Nancy, 5 mai igiS. 






UNIVERSITÉ 

HISTOiRE NATURELLE APPLIQUÉE A L’HYQIÈNE 
ET A LA MÉDECINE 


ifique — Éducation scientifiqi 


Enseignement 



àTianavr/iU 

Ha / iLLfUV./ :V. • ; L1 / ' 5 iC 

■iVémBm iJ A TE! ■■ 

SX-è; '-t,'.VcSs'U>\ Si v^OjAÎ! \-S\t\ 



TITRES 



I — TITRES & DISTINCTIONS UNIVERSITAIRES 

1891. — Étudiant en médecine (Faculté de Médecine de Nancy). 

A. - NOMINATIONS 

1893. — Préparateur d’Histoire Naturelle Médicale : i" jan¬ 

vier. — Professeur ; M. E. Macé. — Chef des Travaux : M. P. Vuii.- 
Natiirelle. ^ ** 92, comme Aide d Hi. toire 

(3 années.) 

1894. — Préparateur d’Hygiène ; 16 décembre à juillet igoS. — 
Professeur : M. E. Macé. 


1899. — Chef du Laboratoire de Bactériologie des Cliniques. 
Emploi nouveau. Fondation de TUniversité. — Octobre. 













1903. — Chef des Travaux d’Histoire Naturelle Médicale : 
Il et 28 juillet. Professeur : M. P. Vuillemin. 













Professeur 


uels (1892-1895) : Zoologie 
e Médicale, Herborisations 

ligatoires semestriels, igoS: 
, Technique microbiologique 

à l’Institut Sérothérapique, 



treprises par des élèves libres (M. E. Macé, puis M, P. Vuillemin, 
Professeurs). 


B) TRAVAUX 


RRAXIQUKS 















2® Leçons sur la recherche des organismes étrangers dans les 
produits pathologiques. Années 1908 et 1904. 


DémoQSlLtîon pratique de Microbiologie ou de Parasitologie clinique. 

3“ Suppléance du Cours d’Hîstoire Naturelle Médicale. Juin et 
juillet 1912 (Cestodes et Nématodes). 








TRAVAUX SCIENTIFIQUES-EXPOSÉ ANALYTIQUE 


I — ZOOLOGIE 

Amibes. — Eu ensemençant des .selles dysentériques sur iiilusion 
de paille selon Kartulis, j’ai eu, sur un voile de B. mesentericus 
ruber, une magnifique croissance d’Amibes non pathogènes pour le 
Chat. Cette culture a pu être repiquée cinquante-sept fois (étuve 

à 35-37°). 

L’étude de quatorze abcès du foie montra la présence de B. lactis 
ærogenes dans un cas, de B. meseniericus ruber (i) dans un autre cas 
et une fois le B. pyocyaneus. 

Dans un cas d’hydrosalpinx, accompagnant un fibrome utérin, 
chez une Femme de trente-cinq ans, ainsi que dans une urine de 
cystite, je crois avoir vu de nombreuses Amibes vivantes, mais dont 
il n’a pas été possible de poursuivre l’étude. Dans Turine les corps 
amiboïdes étaient presque tous bçurrés d’hématies. 

Coccidies. — J’ai été souvent consulté sur la coccidiose du foie du 
Lapin, confondue avec la tuberculose. 

Avec M. le Professeur A. Nicolas, nous avons étudié dans l’épi¬ 
thélium intestinal de la Salamandi’e noire et jaune, une Coccidie que 
je crois devoir identifier avec Karyophagas salamandræ Steinhaus ; 
voir (169) [2], page ï 20, planche LX. . 




















cupèrent dans la suite de cette affection. 

Depuis nous avons signalé l’association fuso-spirochétienne dans 
des chancres syphilitiques, dans des ulcérations de la langue 
confondues avec le cancer, dans une endémie de gastro-entérite 
hémorragique des Chiens (246), et enfin (voir photographies) dans 
un cas de gangrène de la région vulvaire et périnéale avec dénuda¬ 
tion du sacrum et du rectum, chez une jeune fille de dix-huit ans, 
habitant le pays de Briey (234). 

Outre les Bacilles et Spirochètes, il y avait un Bacille diphté¬ 
rique virulent, des Staphylocoques et des Colibacilles. 

La courbe ci-dessus montre la chute de la température à la suite 
d’injections de néo-salvarsan. 

Treponema pallidum (Schaudinn et Hoffmann, igoh). — Présen¬ 
tation de préparations obtenues d’un placenta syphilitique (190). 

— Étude de la syphilis en Serbie (134). Cette étude est très intéres¬ 
sante pour noust la syphilis est une grande préoccupation pour 
tous ceux qui songent à l’avenir industriel du pays de Briey où il 
faudra recourir à des mesures de préservation plus générales et plus 
efficaces que celles que peuvent prendre des municipalités isolées. 

— Diagnostic différentiel d’avec les sporotrichoses (79). 

Trypanosomes. — T’.Lemisi Kent, 1879, est trouvé à Nancy sur les 
Rats de l’abattoir (Mus decumanus), au mois de juin, en proportion 
de un sur huit. — Étude d’une infection due au Champignon du 
Muguet chez un Singe infesté par T. Cruzi Chagas, 1907 ( 245 ). 

Lamblia intestinalis (Lambl, 1869). — Je dois rapporter en détail 
une observation très étudiée d’infestation humaine par ce Flagellé. 
11 s’agit d’un zoologiste, vivant depuis plusieurs années au milieu de 
grands élevages de Rats blancs. Souris blanches ou grises et ayant 
l’habitude de poser ses cigarettes sur les cages. L’affection diar¬ 
rhéique mit deux ou trois ans à s’installer, puis de juillet 1911 à 
mars 1912 il y eut, outre l’affaiblissement et des phénomènes divers, 
presque journellement deux et trois selles. Pendant cette période, 
l’observation est prise avec un soin extrême : analyses du sang, des 
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BlmtoctfsUH, Blmtomtfces. Mtfcoderma. concurremment avec 
la notation du régime et du traitement. Depuis mars 1912, l’état 
général s’est amélioré graduellement, jusqu’à guérison complète, 
coïncidant avec la disparition des Flagellés. A noter surtout les bons 
effets d’un régime alimentaire approprié, et tout particulièrement 
du lait bulgare. 

Tænia solium L., 1767. — Un cas de cysticercose de l’œil chez 
l’Homme. ■— Tænia saginata Goeze, 1782. — En vingt années, 
vingt et un cas. — Botriocephalus latus Bremser, 1819. — Aucune 
observation. 


Tænia echinocoecus von Siebold, i853 (52, 183, 222, 263). 

J’ai recueilli une trentaine d’observations d’hydatides : 

1° Dans un cas, des membranes très minces, observées dans les 
selles, avaient fait porter le diagnostic d’entérite membraneuse, et 
on me demandait de reehercher les parasites microbiens ; 

2” Dans un autre cas, il s’agissait d’hydatides méconnues dans 
des crachats colorés en orange, couleur pelure d’orange (présence 

3® Dans un second cas d’hydatides des crachats, la présence d’hé- 
matoïdine était également notable, mais les hydatides étaient d’une 
telle taille que le diagnostic s’imposait ; 

4“ J’ai étudié avec M. Février, Directeur du Service de Santé du 
Gouvernement de Paris, un cas très curieux d’urine filante et géla¬ 
tineuse par présence d’hydatides (183). 

Un jeune soldat sans passé urinaire, sans coliques néphrétiques 
ou rétention d’urine, présentait parfois des mictions longues et 
douloureuses. A ce moment l’urine était claire, d’aspect de sirop de 
gomme ou de blanc d’œuf; cependant, versée d’un vase dans.un 
autre, elle y passait presque d’un bloc. Par hasard, une addition de 
formol vint modifier complètement (par coagulation) l’aspect du 
liquide qu’on considérait être une urine « filante et gélatineuse » 

addition mit en évidence de nombreuses et grosses hydatides (jusqu’à 








antérieures aux nôtres ont été faites sur des ganglions entiers ou 
sur des coupes transversales et longitudinales de_ ces ganglions, 
colorés au picro-carmin de Ranvier, carmin alunique ou boracique. 
A litre de contrôle, il était utile d’appliquer à cette étude l’impré¬ 
gnation des éléments par le bleu de méthylène, selon Eiirlicii. 
Cette méthode permet de conserver des ganglions entiers et de 
poursuivre sur une certaine longueur et dans les différents plans, 
les prolongements cellulaires. Par contre, elle ne permet pas de 
conserver tous les rapports qui existent entre les ganglions et les 
territoires qu’ils innervent. 

Le système nerveux abdominal des Hinidinées se compose d’un 
anneau periœsophagien, auquel fait suite \xnt chaîne ganglionnaire 
ventrale. anneau est lui-même formé par la réunion, au moyen 

de deux gros cordons àSX?, connectif a y de deux ganglions dont l’un 
se trouve placé sur la face dorsale de l’ccsophage, ganglion sus^ 
œsophagien, l’autre sous la face ventrale, ganglion sous-œsophagien. 

La chaîne ventrale est reliée à l’anneau par deux cordons con¬ 
nectifs accolés l’un à l’autre constituant une. commissure. Entre eux 
se trouve intercalé un petit nerf spécial, le nerf-intermédiaire de 
Faivre. Cette chaîne se compose de vingt-deux ganglions, un pour 
chaque segment vrai du corps, réunis l’un à l’autre par une com¬ 
missure : ces ganglions sont sphériques et à part quelques varia¬ 
tions dans le volume et l’écartèment, de l’avis général des auteurs, 
présentent une structure analogue. Le dernier d’entre eux cepen¬ 
dant en diffère : à cause de sa position on lui a donné le nom de 
ganglion anal. 


Examiné au microscope, l’un quelconque de ces ganglions se 

portion fibrillaire centrale (fig. i, a, e). La substance celluleuse 
s’étend sur les régions latérale et ventrale du ganglion, mais jamais 
sur la face dorsale, ce qui permet de la distinguer de la ventrale. 
Les cellules, toutes unipolaires, qui occupent les parties latérales, 
sont massées en groupes placés entre la gaine conjonctive — (le 
névrilemme) — en dehors et les émergences des cordons connectifs 
et des nerfs latéraux en dedans, soit aussi entre deux nerfs latéraux 











I] n’y a donc pas de décussation véritable pour les fibres centri¬ 
fuges proprement dites. Nous rangeons à part les prolongements 
des groupes polaires placés à l’entrée et à la sortie des commissures. 
Les prolongements de ces cellules toujours dirigés vers le centre 
sont ascendants ou descendants (fîg. 2, c). 

Dans un ganglion quelconque, on trouve constamment un certain 



longitudinal du corps (fîg. i, e), les autres croisent cet axe et pas¬ 
sent dans la moitié opposée (fig. i, h). Nous pensons que ces fibres 








fibres centripètes. Cependant rien absolument ne le prouve : dans 
la littérature nous n’avons rien relevé qui puisse être interprété en 
ce sens et il ne semble pas que les auteurs aient supposé qu’à côté 
des fibres nées dans les centres nerveux, il en existât d’autres issues 
de la périphérie, à direction centripète. 

Nous avons dit en débutant que près de leurs terminaisons ces 
dernières fibres sont fines, variqueuses, réfringentes, mais que dans 
les nerfs latéraux, elles présentaient des caractères qui les rappro¬ 
chent des fibres centrifuges. Ce n’est donc que par leurs dispositions 
ultérieures que l’on peut les en différencier. 

Parmi les fibres à direction centripète, se trouve la fameuse fibre 
en Y si bien étudiée chez le Lombric par v. Lenhossek et Retzius à 
l’aide de la méthode de Golgi et par Cerfontaine avec le bleu de 
riiéthylène. Depuis les travaux de ces auteurs, la constatation de ce 
fait n’a plus le même intérêt, quoique, à notre connaissance, cette 
constatation jusqu’à présent n’ait pas été faite chez les Hirudinées. 
Elle n’en conserve pas moins une importance générale puisque cette 
disposition, caractéristique chez l’homme des cellules sensibles des 
ganglions rachidiens, a été constatée chez plusieurs Vers, les Crus¬ 
tacés et tous les Vertébrés. En pénétrant dans le ganglion, celte 
fibre se divise en deux branches d’inégale importance qui s’écartent 
l’une de l’autre à angle aigu de manière à figurer un Y (fig. 3, c). La 
branche postérieure ou descendante est la plus mince et la plus 
courte : la branche ascendante, flexueuse, donne de nombreuses 
collatérales et sort du ganglion par la commissure antérieure. 




exactement la disposition décrite par RsTztus, nous rappellerons du 
moins l’existence, citée plus haut, de prolongements cellulaires, 
différents des autres fibres, courts et étalés à la surface des fibres 
longitudinales venues des connectifs, au voisinage immédiat par 
conséquent des terminaisons des fibres centripètes (fîg. 2, f.). 

A côté de cette voie courte centripète, il existe une voie longue 
de même nature. Nous avons rencontré en effet dans nos qanqlions 
(lig. 4) a) deux gros cordons longitudinaux, placés de chaque côté 
de la ligne médiane, formant la limite externe de l’espace clair 
central dont nous avons déjà parlé. Les deux cordons ont une appa¬ 
rence striée dans le sens de la longueur comme s’ils étaient dus à 
l’association d’un grand nombre de fines fibrilles. .\u niveau des 
points d’émergence des nerfs latéraux, on les voit se mettre en 
rapport avec des cordons de même aspect quoique plus minces dont 
le trajet se poursuit dans ces nerfs ; ils sont donc au nombre de 
quatre (fig. 4, nerf postérieur droit ; un seul a été représenté). Fré¬ 
quemment au point de contact, ces cordons latéraux se dissocient 
en fibres fines idenli(iues aux fibres centripètes ordinaires et qui 
se jettent individuellement sur les cordons longitudinaux. 

Nous avons hésité longtemps sur la nature de cette formation : 
nous n’en trouvions nulle part l’origine : d’un autre côté elle ne 
rappelait en rien l’apparence et la disposition du système des fibres 
centripètes ordinaires. Ce fut dans des préparations de ganglions 
sous-œsophagiens que nous avons trouvé une interprétation d’autant 
plus satisfaisante qu’elle rappelle une fois de plus l’analogie qui 
existe entre ce ganglion et ceux de la chaîne ventrale, et qu’elle 
supporte très bien la comparaison avec les notions établies par 
V. Lbnuossek et Retzius d’après leurs recherches sur le Lombric. 
Dans ce ganglion sous-œsophagien, en effet, à la place exacte occu¬ 
pée dans les ganglions abdominaux par les deux cordons longitudi¬ 
naux,' on trouve un faisceau de fibres fines, réfringentes et vari- 

la voie courte, sauf en ce qu’elles ne se divisent pas. Des deux nerfs 
latéraux auxquels donne naissance le ganglion par sa face latérale, 
sortent deux faisceaux plus petits composés de fibres de même 
nature. Cette formation représente donc, dans le ganglion sous- 
œsophagien, les cordons longitudinaux des ganglions de la chaîne 
ventrale, et, de plus, étant formée de fibres identiques à celles des 
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SANGSUE ^ CHAINE NERVEUSE VENTRALE 





consacrions autrefois une séance de deux heures à l’étude anato¬ 
mique d’^. l. conservés dans de l’alcool dilué. J’ai vu plusieurs 

conjonctivale ou quelque manifestation cutanée légère. — Expé¬ 
riences de M. Ch. Joyeux (152). ~ Répartition dM. /. chez les 
mineurs de fer de la Lorraine, tableaux (251). 

Oxyurus venmiculâris (Linné, 1767). -^ J’ai reçu un jour des 
Oxyures, trouvés dans Turine d’un petit garçon et pris pour des 

œufs, même chez les porteurs d’Oxyures (251). Associations para¬ 
sitaires (166, 262). 

Heterakis perspicillum (Rudolphi, i 8 o 3). — Observation de deux 
par ce Nématode. 


En 1909, j’ai reçu la mission de la Commission et 
l'étude de ^Hygiène dans les Mines, < 
près de M. le Ministre des Travaux publics de France, d 
au point de vue des porteurs d’Ankylostomes 20 ®/o'des mineurs 
français et étrangers de diverses mines de fer des Bassins de Nancy, 

sible les unes des autres. 

Après un stage à l’Institut Pasteur de Lille, dirigé par M. le 
professeur Galmette qui m’a réservé le plus bienveillant et le plus 
cordial accueil, je complétai mon instruction technique à la Faculté 
et à l’Institut Pasteur de Paris, à l’Institut provincial de Bactério¬ 
logie de Liège, au Dispensaire du Mineur de Liège, et enfin dans 
les mines de houille d’Aniche, d’Anzin, de Seraing... 

C’est la première fois, à ma connaissance, que la recherche de 
l’Ankylostome est faite d’une façon méthodique dans des mines 


Il fallait être fixé sur ce sujet parce qu une communication de 






ANKYLOSTOME, NÉCATOR 


anguillule 
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parasite est cornpme, mais seulement plus lente, à i5°, et même 

Cette sauvegarde thermique est précaire. Des changements dans 
le mode d’exploitation, dans le recrutement, les remblayages ou 
les boisages qui peuvent devenir nécessaires, risquent de créer des 
milieux plus propices au développement dans la mine des larves 

la température n’atteindrait jamais dans nos mines le degré ther¬ 
mique dangereux, ne faut-il pas prévoir des phénomènes d’accoutu¬ 
mance qui créent parfois des races adaptées à des conditions 
thermiques fatales au type de l’espèce ? 

Pour le présent, retenons seulement que l’examen de sso “/„ des 
mineurs de j3 mines de fer, au nombre de a montré neuf 
porteurs d’Ankylostomes. Tous sont des mineurs, surtout Italiens 
ou Allemands, ayant séjourné auparavant soit dans une mine de 
houille, une mine de soufre, ou une plantation de café au Brésil, 
c’est-à-dire^ dans une exploitation fortement^ infestée. Par contre, 

mais n’ayant jamais quitté le pays et n’ayant jamais travaillé que 
dans le fer, n’est porteur du « ver du mineur ». 

Je suis donc d’avis de considérer au point de vue pratique nos 
mines de fer de la Lorraine comme actuellement indemnes d’anky- 

Ce fait aura pour conséquence de leur épargner actuellement les 

les règlements officiels ont dû imposer aux charbonnages de West- 
phalie et aux charbonnages belges. Les résultats de leur application 
sont magnifiques : Liège qui, en 1912, comptait 26 “j, de porteurs 
d’Ankylostomes, n’en compte plus que 4 °|„ (fin décembre 1909). 

Pour l’instant, il vaut mieux orienter nos mines vers des œuvres 
d’une portée plus générale et plus haute ; il vaut mieux leur donner 

nos bassins miniers ont si besoin. Il n’y a pas encore partout assez 
dispensaires spéciaux, de jardins ouvriers, à’écoles ménagères, de 













f;clte constatation confirme la remarque faite par l'enaoNCiTO 
en 1880 : L'Angaillale accompagne souuent l’Ankglostome. Elle 

[A. Calmette et M. Breton, P. Verdun (i), Manouvriez, ERAutTet 
TrOSSAT. BrIANOON. \\eiNBERG, LltsER, Romanovitch (2)]. 

Aucun de nos porteurs d’Anguillules ne paraît s’être infesté dans 
nos mines, ni même en France. Il s’agirait, non d’une infestation 
autochtone, mais d’un parasite importé qui, jusqu'ici, ne contamine 

Chacun des porteurs a, le plus habituellement, des selles diar¬ 
rhéiques ou très molles (Milciiner, Weinberg, Léger et Romanovitch). 
Mais tous, sauf le Français non mineur qui présente un certain 
deqré d’anémie, sont des hommes très vigoureux qui ne ressentent 
aucun malaise, aucune perte de force. Ils sont au-dessus de la 
moyenne pour le tonnage du minerai extrait et les salaires obte- 

CEsophagostomes. — CE. Brumpti Raillet et Henry, 1906 et espèces 
voisines. — Il y a lieu d’attirer l’attention des médecins de nos 
mines de fer sur la possibilité pour eux de rencontrer un jour ces 
parasites chez d’anciens coloniaux ou chez des Italiens retour du 
Brésil (256)? 

Trichocephalus trich/uras (L., 1771). — Étude de sa répartition 
chez les mineurs de fer de la Lorraine (251, 257). — Expériences 
de M. Ch. Joyeux (152). 

Filaria Loa (Guyot, 1778). — Retirée de la région temporale (88). 
.Association parasitaire : filariose, anbylostomose, oxyurose et plas- 
modiose ; étude de l’éosinophilie (92,156, 262). 

peu ’d’éther, d’essence de térébenthine ou’de baume du Pérou, le 
parasite s’enfonce de suite dans la profondeur des tissus ; on ne peut 
donc espérer par ces moyens diminuer la douleur d’extraclion d’une 




— 42 — 

Pilaire. Est-ce absorption très rapide du médicament, ou sensibilité 
au refroidissement? 

Gordiens. Cinq cas. 

Sarcoptes scab/ei var. hominis (Linmé, i 768). — La gale est extrê¬ 
mement fréquente dans la population ouvrière du Bassin de Briey ; 
il est désirable que chaque Compagnie fasse une petite installation 
à eôté des bains-douches ou de l’inlirmerie pour le. traitement de la 
sarcoptose. 

Ixodes Ricinus (Linné, 1758). — Paraît surtout fréquent au mois 
de juin. J’ai noté comme points d’élection l’aisselle et l’aîne, une 
fois le prépuce et une autre fois le nombril. Se détache assez bien 
avec une goutte de vaseline (les cyclistes en ont presque toujours). 
La cicatrisation de la piqûre est longue et il persiste très longtemps 
autour un gros bourrelet. 

Myiases. — Revue des myiases intestinales (248) à l’occasion d’un 
cas nouveau de larves de Muscâ domestics L. dans les selles (227). 

Musca domestica L. — Myiase (227). 

Nous pensons avoir observé un cas de « myiase intestinale » à 
Musca domestica L., myiase assez rare (248). En voici la relation : 

M™* C..., âgée de quarante-quatre ans, appartient à la classe 
bourgeoise. Elle habite une petite ville du département du Haut- 
Rhin. Habituellement en bonne santé, elle n’a pas l’habitude des 
médecins et des drogues. C’est une femme solide, peu nerveuse, peu 
suspecte de simulation. 

Au mois de juin, pendant une période de quinze à vingt jours, 
elle ressentit divers malaises. 

Elle se plaignait de maux de reins, de fréquents maux de tête, de 
sensations de corps étrangers mobiles dans l’abdomen. Elle souf¬ 
frait surtout d’un affaiblissement notable de la vision et de scoto- 
mes. Elle avait conservé son appétit. La digestion s’effectuait nor¬ 
malement. Parfois, vers le soir, elle avait un léger accès de fièvre, 
et dans la journée quelques frissons. La malade se plaignait aussi 









_ 44 — 

nous permit de prouver l’immersion du cadavre de la victime d un 
viol, application inattendue de la Zoologie à la Médecine légale. 

Vipères et Venins (154, 218). 

Poule. — Dipthérie (219). — Tuberculose. 

Pigeon. ~ (215). — Aspergillus. 

Cobaye. — Vibrion septique (260). — Morve. — Dipthérie 
(130, etc.). 

Porc. — Muguet du pharynx chez un Porcelet (245). — La tuber¬ 
culose du Porc prend une extension qui paraît en rapport avec celle 
des laiteries coopératives ? — Un cas d’actinomycose du maxillaire 
inférieur du Porc. 

Chien. — Muguet du pharynx et de la langue chez un Chiot 
(245). — Association fuso-spirochétienne chez le Chien, noma et 
gastro-entérite (246). 

Mouton. - • Vibrion septique (260). 

Bœuf. — Expertise de la viande sur pied en campagne (247). — 
Fabrication de la tuberculine pour toute la région lorraine jusqu’à 

Cheval. — Observation de plusieurs épidémies de morve et de 
charbon. — Vibrion septique dans le sang du Cheval (260). — 
Pneumobacille (164). — Malléine (135). — Un cas d’actinomycose 
du maxillaire inférieur du Cheval. 

Singe. — Muguet de la langue (langue pileuse brune), œsophage, 
estomac et intestin, chez Cercopitecus pafasvar. ruben trypanosomé 
(245). 

II — MYCOLOGIE 

Champignons supérieurs. — Expositions (187). — Lac/anns /ormi- 
nosus (11). — Morille géante (223). ;— Armillaria mellea géante 
(223). — Foïiquignon, mycothèque photographique (225). — Sou- 





ces empoisonneinenls ont eu lieu en Lorraine, soit 69, dont 24 mor¬ 
tels (Paul Martin). 

Amanita CæsareM. Scop. a ôté signalée dans le Bois de Pont-à- 
Mousson par Godron (i843); j’ai fait connaître deux nouvelles sta¬ 
tions de « la glorieuse oronge » (J. H. Fabre). Maxévillo et Saint- 
Jean-Fontaine, à la Session de la Société Mycologique de France. 

Marnsmius Oreades (Bolt. Fr.) est toxique pour les Poissons 
(Ablettes et Goujons). Serait-ce dû à la présence d’acide cyanhydri¬ 
que démontrée en 1911 par J. Offner ? 

Nous avons fait le projet de réunir les vieux noms lorrains de 
champignons : les quatre fils Aimon, les melnottes, le sang du 
Christ, l’œuf du diable, etc. 

Aspergillus. 

A.fumigatus Frésenius, 1775. — J’ai signalé les premiers cas 
lorrains d’aspergillose pulmonaire (150, 169) et ces constatations 
ont été le point de départ de différentes recherches sur l’action des 
sels d’argent sur le parasite (148,155, 230, 250). 

Aspergillus (variété?) et méningite chronique (73). — Aspergillus 
et lipase’(55). 

A.Jlavus (de Bary, 1870). — Lipase (55). — Sels d’argent (148). 



Stenigmatocystis. 


S. nigra (Cramer, 1859). — Association au Crgptococcus lingiiæ 
pilosæ (Lucet, 1901) sur une langue noire (245). — Lipase (54). — 
Sels d’argent (148). 

S. nidalans Eïdam, i 883. — Lipase (54). 

S. versicolor P. Vuillemin nov. sp. — Isolement de crachats (142). 

S. avril 1900. — Lipase (54). 

S. candida (148). 

Rhinocladium Beurmanni (Sporotrichum Beurmanni Matruciiot 
et Ramond, 1906). — J’ai signalé les premiers cas lorrains de sporo- 
trichoses syphiloïdes et tuberculoïdes (79, 91, 94, 96, 103). 

Le Champignon est souvent associé au Bacille de Koch ; il faut 
donc être prudent, au début, dans l’administration des composés 
iodés ; il faut ensuite touiours rechercher le Bacille de Koch par 
inoculations à des Cobayes. 

J’ai souvenir d’avoir rencontré très fréquemment le Champignon 
de DE Beurmann. Il peut être isolé de la bouche d’Hommes ne pré¬ 
sentant aucune manifestation morbide. La culture sur carotte, à la 
température de la chambre, suffit pour l’isolement facile. 

Acremonium Potronii P. Vuillemin, 1911. —J’ai isolé deux fois 
de suite cette nouvelle espèce d’un abcès froid de la région ster¬ 
nale, chez un malade qui présenta ultérieurement un abcès prosta¬ 
tique à Staphylocoques (231, 253). 

C’est le second cas d’« acrémoniose » ou « mycose de Potron » 
(95), sous réserve que cette nouvelle mycose demande à être étudiée 
expérimentalement d’une façon plus complète. Il faut également 
attendre les résultats des inoculations au point de vue recherche du 
Bacille de Koch. 

Hemispora stetlata P. Vuillemin, 1906. — On ne connaît encore 
que trois cas d’ « hémisporosé », le cas de Gougerot-Caraven, le 
cas de de BEi!UMAN-(a.AiR-GouGEROT, le cas d’AuvRAY et Bidot. 
Chaque fois la lésion consistait en une gomme sous-cutanée. 

En février 1911, M. le Professeur P. Spillmann me confia l’exa¬ 
men d un jeune soldat ayant le corps couvert de gommes miliaires 
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de fois CCS espèces dans les crachats, dans les exsudais d’angines, 
plus souvent sur les cultures que sur les préparations directes, chez 
l’Homme (108). Je l’ai signalé chez le Singe (245). Quand on aban¬ 
donne des matières fécales quelque temps, même dans des réci¬ 
pients stérilisés, il est de règle qu’elles se recouvrent de végétations 
de Mifcoderma, le plus souvent presque reconnaissables déjà à l’œil 
nu. —jLe Champignon est particulièrement abondant dans la diarrhée 
des Veaux. 

Des injections massives de cultures dans la veine de l’oreille du 
Lapin n’ont jamais causé de lésions. 


/icf/nomyces — Discomyces — Nocardia — Oospora—Streptothrix 
— Micromyces, etc. 

A. bovis Harz 1877 et A. Israeli (Krusb, 1896). — Nous avons 
signalé les j)remiers cas lorrains d’actinomycose humaine avec mise 
en évidence du parasite (138 revue, 25, 40, 34 main, 98 paroi 
thoracique et cuisse, 167). — Actinomycose à grains verts (37,138, 
261), cas comparable à celui rapporté par (i. Gasperini en 1872, 
avec coloration « verde clorofilla». — M. C.-L. Hoche, professeur à 
la Faculté de Médecine de Nancy, a étudié dans plusieurs de ces cas 

togénèsè de ractinomycome (15). — J’ai présenté à la Réunion 
Biologique de Nancy (163) une importante collection de cultures, 
dont on trouve quelques photographies dans l’Afa c/e 
(169, planche XL^ etc.). — Un cas d’actinomycose du maxillaire chez 
le Cheval, identique à celui rapporté par MM. J. Jirou et V. Marange 
{Thèse de Médecine de Lyon, iSgi). — Un cas d’actinomycose,du 
maxillaire chez le Porc. —Une alfectalion nodulaire gommeuse acti- 
nomycosique. — Un panaris actinomycosique. — D’après mon expé¬ 
rience, chez l’Homme comme chez le Bœuf, le Bacille de Koch 
s’associe très souvent au Champignon de l’actinomycose; il faut- 
chaque fois songer à le rechercher par inoculation au Cobaye et être 
très prudent au début dans l’admmistrauon de l’iodure. Dans deu-x 
cas observés avec M. L. Citarbonnier, Vétérinaire Municipal, dont 


ra ci-dessous la photographie des 


On trouve très fréquemment divers autres Actinoraycès dans les 
exsudais d’angines, dans les crachats (30, 163). — Élude de l’asso- 
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III — BACTÉRIOLOGIE 


Mycobacterium fubercu/os/s (R. Koch, i 884), K. B. Lehmann et 
R. Neumann, 1896. — Présence dans l’urine (43, 99, 100, 105, 
157); dans des gommes (101). — Pyopneumothorax (61). — Mé¬ 
ningite (47), le Bacille est'parfois très abondant dans des liquides 
céphalo-rachidiens tout à fait clairs. — Sédimentation des crachats 
(38) ; d’après ma pratique on homogénisc très bien les crachats par 
simple javellisation, le procédé vaut la méthode à l’antiforminc et 
l’inoscopie. On peut se servir, soit d’eau de Javel diluée au tiers 
(dix parties pour une partie d’expectoration), soit d’eau de Labar- 
raque. — Inoculation du Bacille par viandes tuberculeuses (21). — 
Traitement prophylactique et diététo-hygiénique (131). — Musée 
de la tuberculose (236). — Bacilles trouvés par inoculation dans les 
grains rhiziformes des articulations. — Plusieurs observations de 
formes géantes et ramifiées dans les crachats. — Flagelles (149). — 
Très souvent le Bacille de Koch est associé aux Actinomycètes dans 
les actinomycomes, et aussi au Rhinocladiiun Beiirmanni dans les 
sporotrichomes (79). 


Bacille de là diphtérie. Corynebacierium diphteriae (Lœfflbr) 
K. B. Lbiimann et R. Neumann. 1896. 

Je me suis naturellement beaucoup occupé du Bacille de Klebs- 
Loeffler et de l’action du sérum, surtout pendant mes dix ans de 
travail à l’Institut Sérothérapique : Étude de la production de la 
toxine avec Roussel (130), de l’association Bacille H- Actinomycès 
avec Finck (39), des paralysies avec Richon, Professeur Agrégé à 
la Faculté de Médecine (426). J’ai étudié avec Braun l’association 
avec le Streptocoque, et signalé le passage, beaucoup plus fréquent 
qu’on ne le croit, du Bacille de la diphtérie dans les organes : 
septicémie diphtérique; cette notion est maintenant classique (170 
et 172). Étude de l’association avec les Bacilles et Spirochètes de 
H. Vincent (234). 

Enfin, je viens de signaler : au premier Congrès de Pathologie com¬ 
parée un cas rare de diphtérie de la Poule, avec présence d’un Ba- 
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Treize injections sous-cutanées lurent pratiquées en un mois. 
Elles furent toutes suivies de phénomènes anaphylactiques très par¬ 
ticuliers. 

Le ï5 mars 1899, le malade sortait convalescent de rhôpital. Le 
!*'■ janvier 1900, la guérison paraissait acquise. Le i*'’ janvier 1910, 
elle-ne s^élait pas démentie. Y a-tril relation de cause à effet entre 
ces injections de sérum d’animal réfractaire à la morve et cette gué¬ 
rison apparente ou réelle? Nous signalons les faits, sans pouvoir 
tirer de conclusions. 

Au cours de nos recherches, nous avons remarqué que : 

1° Le Bacille morveux pousse remarquablement sur salsifis glycé- 
riné, où il donne une culture grisâtre, boueuse, luisante ; 

2® Il verdit l’artichaut ; 

3® La coloration de Grouch, préconisée pour mettre en relief les 
grains du Bacille diphtérique, réussit pour mettre en évidence les 
grains du Bacille morveux ; 

4® Le Bacille morveux est, comme on sait, assez fragile d’habi¬ 
tude en milieux nutritifs artificiels. Lœffler, Straus, etc., ne l’ont 
pas vu vivre plus de quatre mois en culture. Cependant nous avons 
pu constater que des cultures sur salsifis glycériné sont parfois 
vivantes au bout de sept, huit, neuf et même dix mois. Le onzième 
mois, l’ensemencement est resté négatif. Bien plus : une culture de 
huit mois sur salsifis glycériné n’avait pas perdu sa virulence, car 
elle a provoqué la mort d’un Cobaye mâle (injection intrapéritonéale) 
en sept jours, avec symptômes et lésions de la morve classique (33). 

Diagnostic (177). — Morve humaine (135, 175). — Flagelles 
(149). ■— Sérothérapie (175, 32). ^ Testicule du Cobaye (117). 
— Culture (33). 

Vibrion septique Pasteur, 1887. Bacillus septicus 
(128 p. 57 et 71 ; 260). 

Une Femme atteinte d’éclampsie, après avoir présenté des symp¬ 
tômes d’infection puerpérale (fièvre, lochies odorantes), mourut à 
la Maternité de Nancy, le 3 décembre 1897. 

Avec le sang, l’urine, le tissus hépatique, rénal, pulmonaire et 
utérin prélevés à l’autopsie, j’obtins en culture des Pneumocoques 
bien caractérisés et n’eus aucun résultat avec le tissus médullaire. 
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Le sang et le tissu utérin, mis en cultures anaérobies, permirent 
d’isoler un microorganisme présentant les caractères des espèces 
dont le Vibrion septique est le type morphologique et physiolo- 


Les coupes en série du muscle utérin montrèrent « le microbe 



que les accoucheurs doivent surtout redouter » (ïarnibr) en amas 
énormes. La figure inédite ci-dessus représente le Vibrion septique 
dans le sang de l’utérus de la Femme infectée (i), dans le sang d’un 
Cheval (a), d’un Mouton (3) et d’un Cobaye (4), morts à la suite 
d’inoculations du sang utérin (Grossissement : le trait représente 
i/ioo de m/m). 




En expérimentant avec des Bacilles de provenance connue, à 
35° C., et avec des milieux en couches minces, on constate que la 
culture en milieu synthétique permet d’exalter la fonction chromo¬ 
production de pigment rouge chez certaines Bactéries, considérées 
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B. mycoides, — Ses fiafjelles (149). — Rencontré dans une angine 
avec B. pyocyanens. — B. Zopfii. — Dans le placenta et la sérosité 
péritonéale dans une infection, suite d’appendicite (24). 

B. megâterium. — Pigment rouge (221). — Présence dans une 
angine, présence sur les coupes et dans les cultures de l’amygdale 
du supplicié H..., i8 janvier 1897 ; signalé par M. H. Vincent ( 44), 
observation identique plus récente de M. A. Sartory. 

B. anthracis. — Charbon des paupières (9). — Répartition du 
charbon en Lorraine, carie (137). — Vaccin n° r et flagelles (149, 
66). — Observation de onze cas de charbon humain, contamination 
par une viande charbonneuse méconnue. — Charbon chez le Cheval. 


Bacille typhique. 

L — Avec M. G. Étienne, j’ai étudié un cas à*ictère catarrhal 
éberlhien chez un malade n’ayant jamais eu la fièvre typhoïde. 

Les manifestations du Bacille d’Eberth (197), en dehors des lésions 
intestinales spécifiques de la fièvre typhoïde, sont bien connues au 
cours de la dothiénentéric ; en dehors de la fièvre typhoïde, comme 
séquelle éloignée, on a publié plusieurs cas de cholécystites. Le 
Bacille d’Eberth peut produire aussi, en dehors de toute atteinte de 
fièvre typhoïde antérieure, une maladie autre que la fièvre typhoïde 
et ses types dégradés, des septicémies notamment (97, 107). 

Mais peut-il aussi déterminer une infection des annexes de 
l’appareil digestif sans dothiénentérie, en dehors de toute infection 
éberthienne antérieure ou consécutive ? Quelques observations 
encore rares alors, et la plupart non absolument indiscutables, 
paraissaient l’établir. Celle que nous avons rapportée en fut une 
preuve difficilement contestable. 

Chez notre malade, le diagnostic clinique d’ictère catarrhal dans 
la forme la plus simple, la plus bénigne, s’impose ; la clinique ne 
permet en aucune façon de penser à une complication d’une dothié¬ 
nentérie larvée; non plus à une migration lithiasique indolore, 
telle qu’on l’observe parfois chez les vieillards car il n’y eut jamais 
décoloration des selles malgré la durée de l’ictère ; et le canal cys- 





c’est de là qu’il se déverserait dans l’intestin. 

Notons encore la très longue persistance du Bacille d’Ebertli 
dans les voies biliaires de notre malade ; la contemporanéité de cet 
ictère catarrhal éberthien avec un autre cas chez son voisin de 


salle, vraisemblablement attribuable à un Bacille paratyphique. 

l’absorption simultanée d’un agent pathogène différent. Mais il 
paraît probable que, pour ces ictères saisonniers, une môme cause, 
climatérique, alimentaire ou autre, peut intervenir simultanément 
sur plusieurs sujets et rappeler à la virulence des éléments micro¬ 
biens différents préexistants dans l’organisme. 

Ce malade n’a jamais eu de selles décolorées. Peut-être y a-t-il 
un rapport de causalité entre cette absence de décoloration des 

reprise de virulence d’un microbe pathogène vivant déjà à l’état non 
virulent ou moins virulent dans les voies biliaires? 

Enfin, notons la remarquable indolence de cette périangiocholitc, 
ce qui est à rapprocher des accouchements indolores observés chez 
les tabétiques (Heitz), et, chez le malade lui-même, des crises 
périodiques de vomissements incessants, difficiles et cependant 
indolores, observés il y a une dizaine d’années. 


II, — Le malade précédent succomba un jour subitement à une 
crise- d’aortite. 11 nous permit d’observer une cho/écysiùe scléro- 
ntrophique, d’origine éberthienne, non typhoïdique (74). 

A l’autopsie, on constate l’existence d’une masse d’adhérences 
conjonctives, dures, englobant la région du hile du foie, la région 
pylorique, la portion initiale du duodénum, la tête du pancréas et 
la partie supérieure du rein droit. 
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observations d’infection à Bacille de Nocard ; bibliographie étendue 
(63). 

Bacilles de la dysenterie, — Revues (27 à 153). — Sérum (80, 81, 
153). — Vers intestinaux (152). 

Colibacilles. — Abcès du foie (10, 13). — Appendicites (24). — 
Infection puerpérale, associé au Streptocoque (128, p. 68). — Fla¬ 
gelles (149). — Vers intestinaux (152). — Diarrhée infantile (112). 
— Ils cultivent très mal sur sérum coagulé (sérum de Cheval); on 
peut profiter de ce fait pour isoler très facilement aux autopsies, en 
présence de Colibacilles, des espèces plus fragiles : Streptocoques, 
Pneumocoques, etc. 

Pneumobacilles, — Signalé chez le Cheval (164). — Fréquent dans 
les angines. — Bacillus lactis ærogenes. — Diarrhées infantiles 
(112). — En cultnre pure dans un abcès du foie. 

B. proteus vulgaris. — Rôle dans des lésions suppuratives des 
membranes de l’œuf humain (76). 

Bacille de Pfeiffer. — Endocardite (35). — Revue (132). 

Ascobactenium luteum Babès, i8go. (177) (4 p. 962 et 5) (169, 
planche XXXI, p. 62) (154, 31). 

1. — Le genre Ascobaoierium a été créé par Basés (i) pour les 
éléments en bâtonnets, réunis, en nombre plus ou moins considé¬ 
rable, dans une grande capsule ovalaire, gélatineuse ou muqueuse. 
Ascobacillus (et parfois Ascococcus ?) doivent être considérés comme 
synonymes. 

Babés a rencontré communément ce microorganisme dans l’air de 
son laboratoire et dans une eau de rivière. Je le trouve également 
très souvent comme impureté sur ses cultures sur carottes. J. Jinou 
a constaté également sa fréquence comme impureté. Au point de 
vue pratique, il est intéressant à connaître à cause dé certaines 






































Bacilles bleus et violets. — Monographie (173). — Signification 
dans les eaux potables (181). Baeilles bleu et violet de l’eau (169, 
2 planches). Matière colorante bleue sur milieu synthétique (224). 

— Voir Actinomyces mordoré. — Le B. indigoferus et le .8. indigo- 
naceus, de même que le B. polychromogenes, donnent des formes 
ramifiées (173). 

Bacilles rouges. — Observation de deux épidémies de laits rouges. 

— Essai de clé dichotomique pour la diagnose des chromogènes 
rouges (182). Des Bacilles considérés comme B. subtilis, B. mcga- 
teriiim, B. meseniericus, sont des chromogènes rouges (221, 224). 
Micrococcus {p\xSarcinà) erythromi/æa'W. Zopf, et les lipochromcs 
(233). 

Leptothrix. — Il doit exister une Leptothricose intestinale, déve¬ 
loppement du microorganisme sur les organes lymphoïdes de l’in¬ 
testin, comme sur les amygdales. Observation de nombreux cas de 
« pharyngomycoses » à Leptothrix. Un cas de Leptothrix en culture 
pure dans un abcès sous maxillaire fermé. Fréquence du microor¬ 
ganisme en masse dans les selles au cours de certaines affections 
intestinales. Rôle à déterminer des Insectes et de la Blatte des bou¬ 
langeries dans la dissémination du microûrganisme(Voir Ch. Robin). 

Sarcina. — Présence de Sarcines dans une urine humaine pen¬ 
dant dix-sept années, sans aucun phénomène morbide (259). Il y a 
dans les premières voies digestives du Poulet des Sarcines, souvent 
en chaînettes, d’une morphologie intéressante. 

Tetragenes ou Gaffkya. — Pleurésie (72 bis). Parotidite (72 ter). 

Neisseria. — Dans une pyosepticémie (42). — Gonocoque, gros¬ 
sesse et puerpéralité (136). — Gonocoques et Souris (124). II y a 
des uréthriles sans Gonocoques et sans aucun Microbe (127). — 
Flagelles (149). — J’ai eu la surprise d’isoler une fois le Gonocoque 
en culture pure d’un pus de salpingite sur simple sérum de Cheval 
(sérum coagulé). 


Méningocoque (46, 85, 86, 87, 89, 149). 
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Staphylococcus. — Deux cas de pleurésies puruleiUes (8). _ 

Érythème polymorphe (13). — Pleuro-péricardite (13). — Kièvre 
éberthienne et fièvre staphyloccoccique consécutive (13). — .\bcè.s 
cutanés multiples (57). — Genu-valgum et lésions osseuses des 
adolescents causées par le Staphylocoque (M. le Professeur agrégé 
Feoeuch) (62). — Pathogénie des exostoses multiples (68). — 
Infections puerpérales (128). — Gangrènes génitales (234). — Et 
B. mallei (ITT). 

grave et de parotidite double infectieuse, étudié par M.'^e Profes¬ 
seur Th. Weiss et L. Michel (67). — J’ai observé aussi un cas d’en- 
térococcic généralisée, comme J. Hulot et G. Rosenthal (La Presse 
médicale, igoi, 6 novembre), et aussi un abcès du cerveau et un 
abcès de la rate avec Entérocoques en culture pure. — Un curieux 
cas de Méningite cérébro-spinale mortelle avec nombreux Entéro¬ 
coques ; j’ignore si ce fait a déjà été signalé. 

Pneumocoques ou Klebsiella. — Infection puerpérale à Pneumo¬ 
coque (3). — Infection puerpérale à Pneumocoque associé au Vi¬ 
brion septique de Pasteur (128, 260). — Abcès à P. (12,17, 36). 

— Ophtalmie suppurée (41). — Méningite basilaire (45). — Ménin¬ 
gite cérébro-spinale (84). — Endocardite végétante (48). — Abcès 
de la cavité de Retzius (49). Pleurésies purulentes (51,60). — Sinu¬ 
sites frontales (58). — Appendicite, association avec l’Entérocoque 
(67). .àbcès cérébral (69). — Suppuration des membranes de l’œuf 
humain (76). - Hygroma aigu (77). - Moelle et septicémie (119). 

— Méningites (143); dans les méningites cérébro-spinales, très 
souvent on met en évidence des Pneumocoques bien caractérisés. 

Streptococcus. — Méningite suppurée. Streptocoque congloméré 
(22). — Appendicite (24). — Infections puerpérales (128). — .4sso- 
ciation au Colibacille (128, p. 68). — Association au Bacille de la 
diphtérie dans tous les organes (170 et 172). — Associations dans 
la gangrène génitale (234). 

Streptococcus mesenterioides (CiEXKOwsKt, 1878), Mig'ula, 1900. 
(Syn. ; Ascoccas, Gomme des sucreries, Leucomstoc mesenteroides. 
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des ^nicrobes dans les produits pathologiques (239). — L’Eau de 
Javel ou la Liqueur de Labarraque sont deux excellents homogé- 
nisateurs des crachats. — Stérilisation des gants de caoutchouc 
(78) et des fils de lin (102). — Laboratoire portatif (200). 

Technique photographique (192, 194, 195, 196, 203, 204, 212, 
213, 215, 238, 260). 


IV — HYGIÈNE 


i” Eaux : Comprimés et analyses (111,198, 199, 201). — Eaux 
potables en Lorraine (118). — Bacille polychrome (160, 173). 
— Bacilles violets (173, 181). — Bacillus chlororaphis (173, 
110). — Eaux thermales (210). 

2» Matières aiimentaires : Analyse (111). 

3? Tuberculose : Diététique (131), prophylaxie (236), Musée 
(236). 

4° Maladies professionnelles : (238). — Voir Anhjlostome (242, 
521, etc.). 

5° Désinfection : (186, 206). 

6° Commissions sanitaires : (205, 206). 

7° incinération et broyage des gadoues ; (207, 208, 209, 228). 

8° Hygiène militaire : (191). — Typhoïde (75). — Analyse des 
Eaux (198,199). — Laboratoire portatif (72, 200). —M. le Méde¬ 
cin inspecteur Benkch (216). — Cartes lisibles la nuit (213). — 
Boussole de nuit (220). — Pigeons photographes (215). — Cham¬ 
bre de bicyclette comme moyen de fortune pour lutter contre Ten- 
veniniation ou l’hémorragie (218). 
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lion des Eaux d’égout. — Captage d'eaux de la viiie ae rrague a n-arany. 

1908 . Membre de !a 3 ® Commission Sanitaire Départementale. 
9 janvier. En remplacement de M. le Commandant A. Barbier. 
Présidents : M. A. Bonnet, Préfet du Département de Meurthe- 
et-Moselle et M. L. Royer. Membres : MM. D' A. Adam, G. Biet, 
M. Bouin, L. Charbonnier, a. Jambois, D'' H. Sogniès, Ch. Thommassin, 
(6 années d’exercice). Rapports mensuels à M. le Préfet sur des 
Enquêtes Sanitaires, publiés dans le Compte Rendu des Travaux 
du Conseil d’Ihjgiène départemental et des Commissions Sanitaires, 
par M. J. Dorez. Années 1908, 1909, 1910, 1911 (publiées) et 
suivantes 1912-1913 (à paraître), Berger-Levrault, Nancy. 




1908 . Délégué par la 3 * Commission Sanitaire Départementale 
pour la surveillance du Poste de désinfection de Nancy (Service 
Départemental). Depuis sa fondation, le 23 juillet 1908. Organisa¬ 
tion difficile de ce service nouveau : choix du personnel. Rapports 
mensuels à M. le Préfet sur le fonctionnement du Poste de 
désinfection de Nancy (Service Départemental). Compte Rendu 
des Travaux da Conseil d*îhjgiène départemental et des Commis¬ 
sions Sanitaires M. J. Dorez. Années 1908, igog, 1910,1911,1912. 
Berger-Levrault, Nancy. 

(6 années d’exercice.) 


de fer. — L’Ankylostomiase. — Bassins de Briey, de Longwy cl 
de Nancy. — Mission confiée par M. le Ministre des Travaux publics 
(juin 1909). 

Enquête de la Commission d’Hygiène dans les Mines sur l’Anky- 







un dépôt de gadoues au lieudit “ Sous Montaigu ” sur le terri¬ 
toire de Laneuveville-devant-Nancy. Rapport à M. le Préfet au 
nom de la 3 ® Commission Sanitaire Départementale. Compte Rendu 
des Travaux du Conseil d^Hygiène départemental et des Commis¬ 
sions Sanitaires. Année igog. Tome XLV. rgio. Pages 112-114. 
Berger-Levrault, Nancy. 
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sions Sanitaires. Année 1910. Tome XLVI. 1912. Pages 124-1^0. 
Bcrger-LevrauU, Nancy ( 241 ). 

Ce Mér^oîre (3oo^ pages et documents ; plans, photographies, etc^) n'a été 

1910 . Sur l’Hygiène et l’état sanitaire dans les Mines de fer. 
L’Ankylostomiase (Suite de l’Enquête commencée en juillet 1909 
et terminée en mars 1910). 

1910 . Membre de la Commission pour l’Étude de l’état sani¬ 
taire dans les Mines du Bassin de Brîey, nommée par MM. les 
Directeurs et Administrateurs de ces mines. 

1910 . Service de la Justice. Expert près des Tribunaux. 
Diverses Études Médico-Légales : 

ï. — Recherche du sang humain par les Méthodes biologiques ; 
sa distinction du sang des animaux (J. Roudet, A. Wassermann, 
P, Uhlenhuth) : Affaires Guérin i 4-3 1911 ; Chrétien ii-ii 1911 ; 
Lelièvre 5-2 1912 (avec M. P. Parisot, Professeur de Médecine 
Légale à la Faculté); Zanetti et Apostolo 3 i -3 1912 ( 254 ). 

II. — Recherche du sperme humain et du Gonocoque, à l’occa¬ 
sion de viols et attentats à la pudeur : Affaires GoelIer-Meyer(ayec 
M. Th. Weiss, Professeur à la Faculté de Médecine, et M. le 
D' E. Wilhelm) septembre 1900 ; Leroy et Cotten 29-6 1908 ; Jontz 
9-4 1909 ; Lizot (Tribunal de Rocroî, Ardennes) i 4-6 1910 ; Gérard 
21-5 1912 (avec M. G. Michel, Professeur Agrégé à la Faculté de 
Médecine) : Œufs de Limnée, Limnæa stagnalis L., confondus 
avec du sperme et permettant de prouver l’immersion du cadavre 
de la victime, application inattendue de la Zoologie à la Médecine 
Légale. 

(i 3 années d’exercice.) 

1910 . Sur l’Autorisation demandée par Nancy Thermal, 
Compagnie Fermière des Thermes de la Ville de Nancy, d’ex¬ 
ploiter les eaux de la source Lanternier, au Parc Sainte-Marie. 
Rapport àM. le Préfet au nom de la troisième Commission sanitaire 






déparlementale. Compte Rendu des Travaux du Conseil dTlijgiène 
départemental et des Commissions sanitaires. Année 1910. Tome 
XLVI. 1912. Page 107. Séance du 3 février. Berger-Levrault. Nancy. 

1910 . IP Congrès international des Maladies professionnelles. 
Bruxelles. io-i 4 septembre. Discussion : L’État présent de la 
lutte entreprise contre l’Ankylostomiase (Analyse sommaire des 
travaux, séance du lundi 12 septembre, page 20. Imprimerie 
L. Severyns. Bruxelles. 1910 : li’Ankylostomiase existe-t-elle 
dans les Mines de Fer de la Lorraine ?) ( 211 ). 

Délégué par M. le Ministre des Travaux publics. 

Présidents : MM. A. Mœller, J. Demoor, F. Putzrys, E. van 
Ermengkm.a. van Gehuchten. 


Étude des Maladies professionnelles : 











1911 . Élude sur l’Hygiène et l’état sanitaire dans les Mines 
de Fer. L'Ankylostomiase. — Bassins de Briey, de Longwy, et de 
Nancy. •— Mission confiée par M. le Ministre des Travaux publics 
(^juin 1909). Enquête de la Commission d’Hygiène dans les Mines 
sur l’Ankylostomiase (Révision du 20 % du personnel de r 3 mines 
de fer, de juillet à mars 1910). 

Dépôt du Rapport officiel ( 251 ). 


1912 . Exposition d’Hygiène sociale, urbaine et rurale de la 
Ville de Nîmes (Participation à 1 ’). Organisée à l’occasion du 
Congrès de l’Association française pour l’Avancement des Sciences 
par la Section d’Hygiène et de Médecine publique. 

Documents sur l’Analyse chiiniquc et bactériologique des eaux. 

1912 . Société de Médecine publique et de Génie sanitaire pour 
l’étude de toutes les questions d’hygiène et de salubrité. 

Membre titulaire. 18 décembre. Président : M. le Professeur 
H. Vincent. 

Présenté par M. le Professeur R. Blanchard et M. Le Couppey de 

LA FoREST. 

Organe : Heoue d'Hijgiène et de Police sanitaire. Masson. Paris. 

1912 . Réunion sanitaire provinciale (Participation à la). Orga¬ 
nisée par la Société de Médecine publique et de Génie sanitaire, à 
l’Institut Pasteur de Paris, 3 i octobre au 3 novembre. 

Président : M. Mirman, Directeur de l’Assistance et de l’Hygiène 
publiques au Ministère de l’Intérieur. 

1900 - 1913 . Propositions très honorifiques de diriger des 
Services publics : 

I* Institut de Palermo (Institut Pasteur de la République Argen¬ 
tine, près Buénos-Aires). Directeur M. J. Lignikres (d’Alfort). 

2° Institut de Nichan-Tach (Institut Pasteur Ottoman, près de 
Constantinople). 

3 * Institut Antipesteux de Sofia (Institut Pasteur bulgare). 
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HYGIÈNE ET MÉDECINE MILITAIRES 



I. — RÉSUMÉ 


Grades 

Médecin Auxiliaire : i" décembre 1894. 

Médecin Aide-Major de 2* classe de l’Armée Territoriale : 9 avril 
1906. 

Médecin Aide-Major de classe de l’Armée Territoriale ; 29 dé¬ 
cembre 1911. 


Période d’instruction : 3 septembre au 4 octobre 1898 (69' Régi¬ 
ment d’infanterie). 

Période d’instruction : 22 octobre au 3 novembre 1900 (69® Régi¬ 
ment d’infanterie). 

Période d’instruction ; i" au 28 juillet 1902 (Hôpital Militaire de 
Nancy : Laboratoire de Bactériologie du 20 ® Corps). 

Période d’instruction : ii et i 3 septembre 1906 (Manœuvres de 
la II® Division. Expériences sur l’Expertise des Eaux potables). 

Période d’instruction ; i 3 et i 4 mars 1908 (Troyes). 

Période d’instruction : 6 au i 5 août 1910 (Hôpital Militaire de 
Nancy : Laboratoire de Bactériologie du 20 ® Corps). 





Période d’instruction : lo au 24 juillet 1911 (Hôpital Militaire de 
Nancy : Laboratoire de Bactériologie du 20' Corps). 

Blessures en service commandé, manœuvre du 16 juillet 1902. 


Travaux et Publications . 

Kapports à la Direction du Service de Santé de l’Armée. — 
Rapports à la Direction du Service de Santé du 20' Corps : Labo¬ 
ratoire de Bactériologie de campagne ; Procédés d’analyse et d’épu¬ 
ration des eaux en campagne ; Parasitologie et Bactériologie appli¬ 
quées, etc. — Collaboration à des travaux d’Officiers du Service de 
Santé et de Vétérinaires de l’Armée. — Conférences et démonstra¬ 
tions à l’École d’instruction. 


Récompenses 


Citation à l’Ordre di 


Id. : 1912. 

Lettre de Félicitations du Ministre : 1908. 


II. — INDEX CHRONOLOGIQUE & BIBLIOGRAPHIQUE 


Grades et Services 

1894. Laboratoire des Cliniques de l’Hôpital Militaire. — J’ai 
entrepris les nombreuses recherches demandées par les Médécins et 
les Vétérinaires de l’Armée, jusqu’à création à l’Hôpital Militaire 
du Laboratoire de Bactériologie du 20' Corps. 11 fut confié alors à 
mes amis et collaborateurs, M. le Médecin-Major J. Jraou, actuelle- 
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du 20® Corps. Publication trimestrielle. Nancy. L. Kreiss, puis Cré- 
But : Publications de travaux scientifiques relatifs à l'Hygiène, à la Médecine, 
Secrétaire de la rédaction du Bulletin (9 années). 

1906. Titulaire d’une citation au Balletin Officiel 
1906. Titulaire d’une citation à VOrdre da jour de la Direction 
régionale^ n° 4i? 2 mars 1906 : 

vrcr'di^ Colps^i’Arméc et du Service de Saalé, en 1890**et en 1902, — bicii 
bactériologique de campagne, qu’il est prêt à diriger en cas de mobilisation. » 


Le Médecin Inspecteur, Directeur Benech. 

(i) Bulletin de l’Association des Médecins, Pharmaciens et Officiers d’Adminis- 



1906. Médecin Aide-Major de 2“ classe de l’Armée Territoriale. 
Décret présidentiel du 9 avril. 

1906. Période d’instruction : 11 au i3 septembre (Manœuvres de 
la 11* Division). 








1908. École régionale d’instruction des Officiers de Itéserue et de 
l’Armée Territoriale de la 20^ Région. Membre depuis sa création le 
10 janvier (6 années). 



Décret présidentiel du 29 décembre 1910. Journal Officiel, i" jan- 


1911. Période d’instruction : 10 au 24 juillet (Hôpital Mili¬ 
taire de Nancy. Laboratoire de Bactériologie du 20® Corps. Sup¬ 
pléance de M. le Médecin-Major J. Jirou). 

1911. Exposition internationale d’Hygiène de Dresde. Section 
d’Hygiène militaire. Voyage d’étude avec M. le Médecin principal 
A. Braun, attaché au Ministère de la Guerre, 7® Direction. 
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III. — PUBLICATIONS 

1. Sur les Méthodes simples d'Analyse des eaux en campagne. 
Applications militaires. Bulletin de l’Association des Médecins, 
Pharmaciens et Officiers d'Administration de la Réserve et de 
l’Armée Territoriale du 20' Corps, 1906, n° i, janvier, 4i-56. L. 
Kreiss, Nancy. 

2. Laboratoire portatif de campagne. Renseignements intéres¬ 
sant le Service de Santé. Direction du 20' Corps. Fascicule n° 67. 
Août 1907. (9 pages). 
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M. M. Perrin, Professeur Agrégé à la Faculté). 

8 . Le Service de Santé aux Avant-postes. Le Caducée, igi3 
(Avec M. M. Perrin, Professeur Agrégé à la Faculté). Sous presse. 

9. Expertise des Viandes : Maniements et exploration des 
ganglions. La Province Médicale, igi3, n“ i3, ag mars, p. i36. 
a Figures (Avec M. M. Perrin, Professeur Agrégé à la Faculté). 







10. Sur la lampe à acétylène des Mineurs de fer de la 
Lorraine. Utilisation pour divers besoins du Service de Santé 
(Expériences personnelles). 

11. Les Grandes Brasseries de la Lorraine, ressources pour le 
Service de Santé en temps de guerre (Locaux, Matériel, .Intisep- 
tiques, etc.). 

12. Analyse des eaux. Nécessaire (tVasseruntersuohungskas- 
ten) de G. Giemsa (igoS), K. Sohreiber (1908), Bexinde (igo8).- 

13. Destruction des Mouches. Procédés divers (1912). 

14. Stérilisation de l’eau potable par les troupes en marche. 
(Expériences personnelles avec les comprimés Vaileabd). 

15. Plans du Laboratoire de Bactériologie du 20' Corps à 
l'Hôpital Militaire de Nancy. Mis en service le i" juin 1909 (.Avec 
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decin principal Th. Weiss, de MM. les Docteurs A. J. Dlpuy, de Jeandin, 

Projections accompaf|nant la Conférence “ Sur les Microbes 
Animaux ”, faite par M. P. Vuillbmin, Professeur à la Faculté de 
Médecine, le 22 mars 1907, aux Officiers de la Garnison de Verdun, 
sous la présidence de M. le Général Gouverneur de la Place. 

2. Conférence sur les “ Procédés d’épuration des Eaux de 
Boisson dans les Armées en Campagne'”, aux Officiers du Service 
de Santé (95 projections). Cours d’instruction prescrit par M. le 
Ministre de la Guerre (Circulaire du 5 décembre ipiS). A l’Hôpital 
Militaire de Nancy, le 18 mars 1918, sous la présidence de M. le 
Médecin-Inspecteur Sceineider, Directeur du Service de Santé du 


VI. - COLLABORATION 

1907. M. Denis Brocq-Rousseu, Vétérinaire-Major à l’École de 
Guerre. Recherches sur les altérations des grains, des céréales 
et des fourrages. Thèse de Doctorat ès Sciences. Paris, mars. 
Impnmeries-Réunies de Nancy (Documents sur les Actinomycètes). 

1908. M. Paul Bruère, Pharmacien-Major. Sur Tutilisation en 
Pharmacie et en Chimie analytique des Comprimés de substances 
médicamenteuses et chimiques. Thèse de Doctorat en Pharmacie. 
École Supérieure de Pharmacie de Paris, mars. Imprimerie Lève 
(Documents sur l’analyse des eaux. Pages 99 à 124). 

COLLABORAXEURS MILIXAIRES 
Études de Bactériologie et Parasitologie 

J’ai eu le grand honneur d’avoir comme collaborateurs aux tra¬ 
vaux du Laboratoire de Bactériologie des Cliniques, soit à l’Institüt 
Sérothérapique de l’Est, soit au Laboratoire d’Histoire Naturelle 
Médicale, des chefs aimés ou des amis dévoilés, Officiers, Médecins 
ou Vétérinaires de l’Armée. Je remercie tout particulièrement ; 

M. le D"' A. Braun, Médecin Principal, Attaché au Ministère de 




la Guerre, 7” Direction, avec lequel j’ai été visiter l’Exposition 
Internationale d’Hygiène Militaire de Dresde. 

M. le D' V. Brochard, Médecin des Troupes Coloniales, Hanoï, 

M. le D' C. CiiOMEL, Vétérinaire-Major, 8* Régiment d’Artillerie, 
Nancy. 

M. le D' E. Colin, Médecin-Major en retraite. Administrateur du 
journal Le Caducée, Paris. 

M. le D' H. Comte, Médecin Principal de i” Classe, Directeur du 
S. S. M. du 4' Corps d’Armée, Le Mans. 

M. le D"" J. DES CiLLEULS, Médecin Aide-Major, École Militaire de 

M. le D'A.-J. Dupuv, Vétérinaire Principal, Membre de la Mission 
Militaire Française au Brésil, Paris. Études communes journalières 
pendant plusieurs années. Épizooties de Morve, de Charbon, etc., 
au 8' Régiment d’Artillerie. 

M. le D' Ch. Fairise, ancien Vétérinaire au 8' Régiment d’Artil¬ 
lerie. 

M. le Médecin-Inspecteur-Général Février, Directeur du Service 
de Santé du Gouvernement Militaire de Paris, Professeur Agrégé à 
la Faculté de Médecine. 

M. le D' Ch. Finck, Médecin Aide-Major en retraite. 

M. le D'S. Haniciieff, Médecin de l’Armée Bulgare, Stara Zagora. 

M. le D' Hirtzmann, Médecin Aide-Major. Actuellement en traite¬ 
ment pour blessures de guerre, à l’Hôpital de Mogador, Maroc. 

M. le D'J. Jmou, Médecin-Major chargé du Laboratoire de Bacté¬ 
riologie, Hôpital Militaire, Oran, 19'Corps. Études communes jour¬ 
nalières pendant plusieurs années. 

Le très regretté C. Lanternier, Capitaine Commandant au 10' Ré- 

M. le D' H. Lahaussois, Médecin-Major, Hôpital Militaire, Oran. 

Le très regretté D' J. Lalitie, Médecin-Major. 

M. F. Loppinet, Conservateur des Eaux et Forêts, en retraite. 

M. le D^ M. Malard, Médecin-Major chargé du Laboratoire de 
Bactériologie du lo* Corps, Hôpital Militaire, Rennes. Études com¬ 
munes journalières pendant plusieurs années. 

M. le D' P. H. Mayer, Médecin-Major au 5 ' Régiment de Hus- 
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4. — E. Macé. — Traité pratique de Bactériologie. 3' Édition, 
1897, Paris, Baillière. 

Noies diverses médites — page 849 ; Bacille polychrome, nov. spcc. — 
page güa ; Ascobaclerium liiieum Bases — page io36 : Cladothrix mordoré. 

5. — E. Macé. — 4" Édition, 1901. /rf. 

6. — E. Legrain. — Sur quelques affections parasitaires obser¬ 
vées en Algérie. Archives de Parasitologie de R. Blanchard, 1898, ’ 
tome 1, n'>i,p. 148-169. 

Page 169 ; Mycélome avec Discomyces Madaræ. 

7. — P. VumcEMiN. — Le Bois Verdi. Bulletin de la Société des 
Sciences de Naneij, 1898, 58 pages, p. 26 et 4o : 

J'ai fait l'étude bactériologique de l'échautillon de bois verdi, trouvé .à la 
Schlueht, étudié au point de vue^ myoologique par M. Voillemin. Depuis^ j’ai 


8. — G. Gross. — Sur deux cas de pleurésie purulente à 
Staphylocoques dorés purs. Gasette hebdomadaire de Médecine et 
de Chirurgie, 1898, 11 décembre, ii pages. Bibliographie. 

9. — J.Rohmeh. —Un cas d’œdème charbonneux des paupières. 
Revue Médicale de l’Est, 1898, p. 260. 


10. — P. Spillmann. — Deux observations d’appendicite anor- 

Revue Médicale de l’Est, 1898, p. 569-672 (Abcès du foie avec 
Colibacilles ; autopsie en mai, 8 heures après la mort). 

11. — II. M.VIRE. — Sur un Hypomyces parasite de Lactarius 
torminosus. Bulletin de l’Herbier Boissier, 1899, volume VU, n» 3, 
p. i44-i46. Genève, imprimerie Romet. Hypomyces (Peckielld) 
Thiryanus, nov. spec. 


12. — H. Bernheim. — Deux observations d’abcès à Pneumo¬ 
coques. Revue Médicale de l’Est, 1899, p. 84-87 (Abcès du tissu 
cellulaire. Abcès du poumon avec méningite à Pneumocoques). 

EMANGE et L. Spillmann. — Annales de la Clinique 


13 . — J. De 




18. L. Maillard. — Sur une fibrine cristallisée. Bulletin de la 
Société chimique de Paris, 1899, 3' série, tome XXI, p. 289. 

Ma collaboralioii s'est bornée à demander à mon camarade Maillard d^éludier 
préparer une quantité suffisante pour l’étude chimique. 

19. — L. M,iillard. — Variété cristalline de ia fibrine du sang. 
Bulletin mensuel des Séances de la Société des Sciences de Nancy, 
1900, t 3 pages. 


20. — Brlidel et a. Raoult. —Des ulcérations de l'amygdale. 
Rapport présenté à la Société française d'Otologie, de Laryngologie 
et de Bhinologie, Congrès du i4 Mai 1900, Paris, Doin, 1.27 pages. 

Page 90 et suivantes : B. fusiforme de Vincent Raoult et Thiry 
1898, Bacille de l’angine diphtéroldeVmc^m 1896, Bacillushastilis 
J. Seiiz et Spirochaeta Vincenti R. Blanchard. 
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21 . — Ch. Tihry. — Présentation d’un garçon boucher atteint 
de synovite tuberculeuse de l’avant-bras gauche par inocula¬ 
tion accidentelle en manipulant des viandes contaminées, fteoue 
Médicale de l’Est, 1900, p. 18-20 (Recherches expérimentales). 

22 . — P. Jacques et M. Perrin. — ün cas de leptoméningite 
suppurée d’origine otique. Revue Médicale de l’Est, 1900, octobre 
et novembre, p. 600-607, 659 - 664 , 698-699. — Perrin. Il>id., 1902, 
i 83 {Streptocoque congloméré). 

23 . — A. Raoult. — Nouveaux cas d’Amygdalite ulcéro-mem- 
braneuse. Progrès Médical, 1900, 6 juillet, 11° 27, 16 page.s. . 

24 . — A. Hergott. — Appendicite et accouchement. Xllp 
Congrès international des Sciences Médicales, Section Obstétrique, 

1900, 8 août; Revue Médicale de l’Est, 1900, p. 678-684. 

25 . — Ch. p. André. — ün cas d’Actinomycose cervico-faciale. 
Revue Médicale de l'Est, 1901, p. i à 3 ; Ibid., 1900, p. 762-764. 

26 . — Ch. Garnier. — Nouveau procédé de coloration pour 
les Bactéries qui ne prennent pas le Gram. Im Presse Médicale, 

1901, 26 janvier, n® 8, i 5 pages. 

27 . — J. JiRou. — Revue des Agents pathogènes de la Dysen¬ 
terie. Revue Médicale de l’Est, 1901, i 5 janvier, p. 44 - 53 ; Ibid., 1901, 
I " février, p. 78-86 (Bibliographie> 

28 . — J. JiROu. — Sur les Bacilles fluorescents et le Pyocya¬ 
nique. De leur fonction chromogène. Journal de Physiologie et de 
Pathologie Générale, 1901, n° 2, mars, p. 188-200. 

29 . — A. Raoult. — Nouveaux cas d’amygdalite ulcéro- 
membraneuse. 3g' Congrès des Sociétés Savantes de Paris et des 
Départements, Session de Nancy, Séance du ii avril igoi. Comptes 
Rendus, p. 53 , p. 233-245 ; Le Bulletin Médical, 1901, p. 334 ; 
Revue Médicale de l’Est, 1901, p. 248. 

30 . Cii. Finck. — Sur un microorganisme ramifié trouvé 
dans un exsudât d’origine diphtérique. Ibid. Séance du 12 avril 
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igoi, Comptes Rendus, p. 3io-3i4; Revue Médicale de l'Est, igot, 
p. 246 {Actinomijces). 

31. — J. Jmou. — Une variété d'Ascobacterium trouvée sur 
une culture de Bacillus lluorescens liqueiacietts. Ibid. 1901, 
p, 64, p. 326-331. Sur un Ascobacterium, Revue Médicale de l'Est, 

32. — A. J. Dupuy. — Essai de sérothérapie dans un cas de 
Morve humaine./4/rf. ï901, Séance du. 12 avril, Comptes Rendus, 
p. 58-6o Revue Médicale de tEsl, 1901, p. 245 ; Le Bulletin Médi¬ 
cal, 1901, p. .344. 

33. — A. J. Dupuy. — Remarques sur le Bacille de la Morve, 
Ibid. 1901, Séance du t2 Avril, Comptes Rendus, p. 58-6o; Revue 
Médicale de l'Est, 1901, p. 245; Le Bulletin Médical, 1901, p. 344. 

34. — A. V,\ui'aiN. — Actinomycose de la main. Revue Médi¬ 
cale de l’Est, 1901, i5 mai, p. 3o5. 

35. — A. Bernheim. —■ Endocardite végétante et perforante 
avec septicémie d’origine grippale. Revue Médicale de l'Est, 1901, 
I" juin, p. 349-351 (Rage 35o : B. de Pfeiffer). 

36. — G. Etienne. — Abcès spécifiques dus aux injections 
de la fièvre typhoïde. Revue Médicale de P Est, 1901, i" août, 

p. 471- 

36 bis. — M. Perrin. — Annales de la Clinique Médicale (année 
scolaire 1899-1900). Service deM. le Professeur Bernheim. Revue Mé¬ 
dicale de PEsl, 1901 ; n® 16, i5 août, p. 492-497; n“ 19, i*^ octobre, 
p. 587-594; n“ 20, i5 octobre, p. 622-628; Ibid., 1902; n“ 5, i" mars, 
p. 175-186; p. 175, B. de Lœjfler; p. 176, 2 téniasis et 2 ascari- 
dioses; p. 177, 3 dysenteries coloniales et une autochtone, un abcès 
d’origine dysentérique; p. i83, leptoméningite avec abcès miliaires 
à Streptocoques conglomérés; p. 493, une fièvre intermittente quo¬ 
tidienne; p. 496, « le sérodiagnostic confirma toujours les données 
de la clinique » ; p. 687, i3a cas de tuberculose ; p. 691 et 5ÿ3, 5 cas 
de gangrène pulmonaire; p. 694, i4 pleurésies, dont un cas à Pneu- 



















{Staphylocoque doré). 

58. — L. P. Jacques et J. Molly. — Les accidents mortels post¬ 
opératoires dans la sinusite frontale. Revue hebdomadaire de 
Laryngologie, d'Otologie, et de Rhinologie, 1908, août, p. 129- 


59. — ÏH. Weiss. •— Complication chirurgicale grave au 
cours de la fièvre aphteuse. Revue Médicale de F Est, 190/4, 
I " janvier (Recherches expérimentales). 

60. — P. Simon. — Deux cas de pleurésie purulente pneumo- 
coccique. Empyème. Guérison. Revue Médicale de l'Est, 190A, 
I" avril, p. 189-195 {IMeumocoque). 


61 . — M. Pekrin et P. Blum. — Pyopneumothorax. Dextro- 





octobre; Reuue Médicale de l’Est, 1904, i 5 décembre, p. 772 {Sta¬ 
phylocoque blanc). 

63 . — E. WjLHELM. — Deux observations de Psittacose. Revue 
Médicale de VEst, 1904, i5août, p. 5o2-5i3 et 1904, i"" septembre, 
p. 553 (Recherches expérimentales. Bacille de Nocard. Bibliorjra- 
phie étendue). 

64. — P. VuiLLEMix. — La Mante à Vittel et à Nancy. La 
Eeuille des Jeunes Naturalistes, 1904, i®’’décembre, p. 27-29. 

J’ai trouvé des Mantes relif/icuses, 1° sur une haie de la Côte de Bulhegnémonl, 
20 sept autres entre Champigneulles et le Fort de Frouard, et 3° une sur des 

65 . —• P. Spillmann. — Trichophytie et onychomycose tricho- 
phytique. Revue Médicale de l’Est, 1906, mars, p. i 48 (Tricho- 
phylie de la barbe, des ongles, du sacrum, du cuir chevelu, du 
pubis et des aisselles. Trichophyion). 

66. — R. Dupond. — Le Bacille du Charbon est mobile et péri- 
triche. Comptes Rendus des Séances de la Société de Biologie, 1905, 
Tome LVIII, 27 mai, p. 911. 

67 . — Th. Weiss et L. Michel. — Appendicite grave et paro¬ 
tidite double infectieuse. Revue Médicale de l’Est, 1905, i5 juin. 


. Perrin et P. Blum. — Un cas de langue noire. Société 
? de Nancy, 1906, 28 février. Comptes Rendus, p. ïo 3 - 
Médicale de l’Est, 1906, i«juin, p. 348 - 35 o {Champi- 


— Deux cas de rupture du foie 
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traités par la laparotomie. Revue Médicale de l'EsI, 1906, i5 dé¬ 
cembre, p. 779-787 (Un Closlridium et un ferment lactique). 

72. — L. Benech (Directeur du Service de Santé du 20 ” Corps 
d’Armée). — Fonctionnement de l’École d'instruction des Offi¬ 
ciers du Service de Santé (Réserve et Territoriale) du 20» Corps 
d’Armée en 1906. Bulletin de l’Association des Médecins, Pharmor 
ciens et Officiers d’Administration de la Réserve et de F Armée Ter¬ 
ritoriale du so‘ Corps, 1907, janvier, p. Ii5-i36 (Laboratoire por¬ 
tatif de Campagne, p. !3o-i33). 

72 bis. — M. Perbin et J. Parisot. — Pleurésie purulente à 
Tétragènes. Vomiques. Guérison. Comptes Rendus de la Société de 
Médecine de Nancy, tpoG, 12 décembre, p. 42-44; Revue Médicale 
de l’Est, 1907, i5 mars, p. 182-185 {Tétragène). 

72 ter. — M. Permn et i. Parisot. — Parotidite suppurée à 
Tétragènes dans la convalescence d’une pneumonie double. 
Comptes Rendus de ta Société de Médecine de Nancy, igofl, 
12 décembre, p. 44-46; Revue Médicale de l’Est, 1907, i5 mars, 
p. 184-186 {Tétragène). 

73. —• M. Perrin. — Un cas de méningite chronique. Revue 
Médicale de l'Est, 1907, i5 avril, p. 246-260 {Aspergillus). 

74. — G. Étienne. — Cholécystite scléro-atrophlque d’origine 
éberthienne. Revue Médicale de l’Est, 1907, i5 mai, p. 391-894. 
Comptes Rendus de la Société de Biologie, 1907, Tome LXII, p. 746. 


75 . — M. MaliVud. — Procédé très simplifié de séro-diagnostic 



i5 septembre, p. 686-589 {Bacillus proteus vulgaris. Pneumo¬ 
coque). 


77. —.1. Sterne. — Hygroma aigu à Pneumocoques consécutif 


443. 
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78. ~ G. Gross et E. Barthélémy. Stérilisation des gants de 
caoutchouc par les vapeurs de formol. Société de Médecine, 1908, 
4 mars; Revne Médicale de VEst, 1908, i®'‘juillet; Province Médi¬ 
cale, 1908, 23 mai (Recherches expérimentales). 

79. —; L. Spillmann et L. Gruyer. — Deux cas de Sporotrîchose 
(S. syphyloïde gommeuse et S. tuberculoïde de type nodulaire. 
Société de Médecine, 1908, juillet; Revue Médicale de l'Est, 1908, 
i5 novembre, p. 717-719; Annales de Dermatologie et de Syphili- 
graphie, 1908, octobre, p. 576-682 {Bacille de Koch associé au 
Rhinocladium Beurmanni). 

80. ■— P. Simon. — Dysenterie bacillaire. Traitement sérothé- 
rapîque. Société de Médecine, 1908, 23 décembre; Revue Médicale 
de lEst, 1909, i®" février, p. 82-85. 

81. — P. Simon. — Dysenterie bacillaire. Traitement par le 
sérum Vaillard-Dopter. Revue Médicale de lEst, 1909, i5 mars,' 
p. 161-166 (Séro-réactions : Bacille de Vaillard-Dopter). 

82. — Miramont de la Roquette. — Action et emploi thérapeu¬ 
tique de la lumière électrique à incandescence. Revue Médicale 
de lEst, 1909, 1=' février, p. 84-89 (Recherches expérimentales 
sur Elodea Canadensis et divers microbes). 

83. — G. Étienne et M. Perrin. — Sur un cas d'anémie perni- 
cieuse essentielle. Revue Médicale de lEst, 1909, i*'' mai, p. 266- 
273. 

84. — G. Étienne. — Méningisme cérébro-spinal au cours 
d’une broncho-pneumonie. Société de Médecine de Nancy, 1909, 
21 avril; Revue Médicale de lEst, 1909, i®" juin, p. 348-35o 
{Pneumocoque). 

85. — G. Étienne. — Pyosepticémie médicale : érythème 
polymorphe, endocardite, méningite cérébro-spinale. Société 
Médicale des Hôpitaux, 1902, et Revue Médicale de VEst, 1909, 
l'^juin, p. 35i (Microcoque voisin du microorganisme décrit par 

86. — H. Bernheim. — Méningite cérébro-spinale à Méningo¬ 
coques. Revue Médicale de VEst, 1909, 15 juin, p. 38o. 



87 . — Ch. Thiry, L. Job et A. Durand. — Deux cas de ménin¬ 
gite cérébro-spinale chez des poupons. Revue Médicale de l’Est, 
1909, 15 juin, p. 384-387- 

88. — J. Roiimer. — Fiiaria Joa retirée de la région temporale. 
Société de Médecine de Nancy, im, T ivtiiht. Revue Médicale de 
l’Est, 1909, i5 août, p. 527. 

89 . — H. Vraivrand et A. Remy.—D es Hémorrhagies arachnoï¬ 
diennes spinales protopathiques. Revue Médicale de l Est, 1909, 
1“ septembre, p. 529-535 (Recherche du Méningocoque). 

90. —J. L. A. Baros (de Bussang).—Des erreurs de diagnostic 
pouvant survenir à l’occasion des Vers intestinaux. Revue Médi¬ 
cale de FEst, 1909, i5 septembre, p. 56i-567 (Oranges). 

91. — G. Hadot. — Un cas de Sporotrichose. Revue Médicale 
de l’Est, 1909, i5 septembre, p. 566-568 {Sporotrichum ou Rhi- 
nocladiuni Beurmanni). 

92. — P. Spillmann et J. Henry. — Un cas de Filariose, Anky- 
lostomasie et Paludisme. Société de Médecine de Nancy, 1910, 
23 mars; Revue Médicale de l'Est, 1910, p. 33i-335 (Fiiaria Loa, 
Ankylostomum duodenale, Oxyiirus vermicularis). 

93. — J. Parisot et A. Han.ns. — Absence de la réaction agglu¬ 
tinante chez le fœtus au cours de la fièvre typhoïde maternelle. 
Revue Médicale de l’Est, 1910, i5 juillet, p. 442-445. 

94. — G. Gross et L. Heully. — Note sur un cas de Sporo¬ 
trichose. Société de Médecine de Nancy, 1911, ii janvier; Revue 
Médicale de l’Est, 1911, i*" février, p. 65-73, et i*"mars, p. i4i- 
143 (Rhinocladium Beurmanni). 

95. — M. PoTRON et G. Noisette. — Un cas de Mycose. Revue 
Médicale de l’Est, 1911, i"^mars, p. i32-i39 et 161 4172. 

(Acremonium Potronii P. Vuillemin. Recherches expérimentales, 
p. i63 et i65). 

Paris Médical, 1911, 3o décembre, p. io3. 

96. —L. Micuei.. —Un cas de Sporotrichose. Revue Médicale 
de l’Est, 1911, 1" avril, p. 218 (Rhinocladium Beurmanni). 
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97. — G. Étienne el Masson. — Un cas d’ictère catarrhal éber- 
thien sans fièvre typhoïde.-S’octeVe de Médecine de Nancy, 1911, 
i4 juin. Revue Médicale de l’Est^ 1911, i5 juillet, p. 437 {Bacille 
d'Eberth). 

98. — Fr. Giioss, Doyen de la Faculté de Médecine de Nancy, et 
L. Heully. — Actinomycose de la paroi thoracique et de la 
cuisse. Société de Médecine de Nancy, 1911, 12 juillet. Revue 
Médicale de l’Est, 1911, 15 août, p. 499-5o2 {Actinomyces). 


99. — A. Boeckel. — Résultats immédiats et éloignés de cin¬ 
quante-sept néphrectomies pour tuberculose rénale (Statistique 
intégrale de M. le Professeur Agrégé P. André, de Nancy). 



tuberculose vésicale. Revue Médicale de l’Est, 1912, p. 726-747 
et 769-776. Ibid., igiS, p. 36-54 (Recherches expérimentales. 
Bacille de KocK). 




106. — G. Étienne, — Épidémie éberthienne famiiiale à 
manifestations polymorphes : fièvre typhoïde, ictère catarrhal, 
entérite d’aspect banai, embarras gastrique fébriie. Société 
Médicale des Hôpitaux, 1912, 1 5 novembre. 

107. — G. Étienne. — Ictère catarrhal éberthien, avec début 
pneumonique. Archives des Maladies de l’Appareil digestif, 1912. 

108. — L. Jannin. — Données nouvelles sur la localisation 
du « Mycoderma puimoneum ». Revue Médicale de l’Est, igiS, 
p. 170-174 (Mycoderma puimoneum, ou Oïdium lactisŸ, dans des 


Il — CONTRIBUTION OU LABORATOIRE DES CLINIQUES (BACTERIOLOGIE ET 
PARASITOLOGIE CLINIQUES) AUX THÈSES DE «lEOECINE. DE SCIENCES, DE 
PHARMACIE DES ÉLÈVES DE L’UNIVERSITE 

Recherches expérimentales. Observations, Documents divers 
publiés dans les thèses suivantes 

Thèses de Doctorat ès Sciences (Universités de Paris et de Hmoy). 

109. — 1907. Denis BaocQ Rousseu, Vétérinaire major à l’École 
de Guerre. — Recherches sur les altérations des grains, des 
céréales et des fourrages. Thèse de doctoral. Faculté de Paris, 
mars. Imprimeries Réunies de Nancy (Documents sur des Aclino- 

110. — igio. A. Philippe Lasseur, Préparateur à la Station 
Agronomique de Nancy. — Contribution à l’étude de Bacillus 
chlororaphis. L. Guionard et G. Sauvage.iu 1894. Faculté de 
Nancy, novembre (Indications du sujet et notes). Analysée par 
M. L. Griiibert. Revue Générale des Sciences, 1912, 869. — 
Mention très honorable. 

Thèse de Doctorat en Pharmacie (Université de Paris). 

111. — 1908. Paul Bruère, Pharmacien major. — Sur l’utilisa¬ 
tion en Pharmacie et en Chimie analytique des Comprimés de 
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2* fascicule, juillet au i*'’octobre. Nancy (Aide aux analyses). — 
Prix de thèse. 

119,_1897. M.-A.-Camille Voinot, Chef des travaux d"Ana- 




120. — 1898. Lucien Girard. - Du Protargol et de son emploi 
en Oculistique (Pouvoir antiseptique, p. 11-29). 


121. — 1898. Henri Lahaussois, Médecin-major de l’Armée. — 
Des Accès éclamptiques débutant après l’accouchement (Etude 
bactériologique du sang et des urines, p. 84 et observations). — 
Mention honorable. 


122. — 1898. J .-Charles Mathieu, Préparateur d’.Analomie 
pathologique. — De la Cellule interstitielle du testicule et de ses 
produits de sécrétion (Cristalloïdes), février (Distinction des 
cristalloïdes et des bactéries). — Mention honorable. 

123. — 1899. Maria-P. Daireuva, de Slara-Zagora, Bulgarie. — 
Recherches sur le Champignon du Muguet et son pouvoir patho¬ 
gène (Isolements divers, p. 20; quelques caractères inédits des 
cultures, p. 24. Cultures de ii origines différentes). 

124. — 1899. Siméon Hantcheff, de Sevliero, Bulgarie, Médecin 
de l’Armée bulgare. — Contribution à l’Étude anatomo-patho¬ 
logique, clinique et thérapeutique de la Métrite cervicale blen- 
norrhagique (Recherches expérimentales, p. 5o). 

125. — 1899. Angel Panofp, de Choumia, Bulgarie. — Contri¬ 
bution à l’étude de l’Angine ulcéro-membraneuse chancriforme 
et de la Stomatite ulcéro-membraneuse avec Bacilles fusiformes 
de Vincent et Spirilles (Indication du sujet et direction). 

126. — 1899. Louis-RiGHON, Professeur Agrégé à la Faculté. — 
Étude sur la Paralysie diphtérique (Quelques documents et 
notes). — Mention très honorable. 

127. — 1899. Louis-Jules Stutel. - Contribution à l’étude des 
Uréthrites non Gonococciques primitives. 
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128. — iSgg- M.-J.-L. Vesque, Préparateur de Médecine légale. 

— Des Infections Puerpérales non Streptococciques (Observa- 
Uons inédites; recherches expérimentales; notes). 

129. — rgoo. Christe Doctoroff, de Dobritche, Bulgarie. .Vncien 
Directeur de l’Institut antipesteux de Sofia. — Étude sur le 
Chancre syphilitique des Amygdales, juillet {Bacilles et Spiro¬ 
chètes de Vincent). 

130. — 1900. Charles-F.-A. Roussel, Préparateur à l’Institut 
•Sérotliérapique, Licencié ès sciences naturelles. — Gtuelques pro¬ 
cédés pour la production de la Toxine diphtérique (Collabora¬ 
tion de plusieurs années). 

131. -1900. A.-Henry Sognies. — Traitements prophylacti¬ 
que et diététo-hygiénîque de la Tuberculose (Quelques documents 
sur la tuberculose à Nancy). 

132. — 1901. Paul IsAMBERT. — Hémo-Cocco-Bacillémie et 
Septicémie grippale. — Obser\ation, p. 93-97, 121, 162 (Flore 
microbienne dans la grippe). — Mention honorable. 

133. —• 1901. Lucien Nilus, Médecin Directeur du Sanatorium 
lorrain. — Des Abcès cérébraux d’origine otique (Notes sur les 
otites). — Mention honorable. 

134. — 1901. Miloutine Lj. Pericuitch, à Kragnouievats, Serbie. 

— La Syphilis en Serbie. 



135. — 1902. Antoine-Joseph Dupüy, Vétérinaire en i" au 
8* régiment d’artillerie, Membre de la Mission militaire française 
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lière de Conjonctivite d origine animale (Recherches bactériolo¬ 
giques, p. 6i). 

145. — 1903. Maurice Potuon, Chef des Travaux d’Histoire 
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rtmdm des Séances de la Société de Biologie, 1896, 7 novembre, 
p. 885-887. 

162. — Colorations par les Pigments bactériens. Héanion 
Biologique de Nancij, 1887, 25 janvier. 

163. — Collection de Cladothrix (Démonstration des cultures 
de plusieurs organismes d’un même groupe biologique : Actino- 

une espèce ohromogène nouvelle). Réunion Biologique de Nancg, 
1897, 3 lévrier; La Presse Médicale, 1897, 27 février, p. g-iS. 

164. — Au sujet de la note de M. E. Jacquot. Un cas de 
Septicémie hémorragique occasionnée par le Pneumobacille de 
Friedlaender. Bulletin de la Société centrale de Médecine vétéri¬ 
naire, 1897, tome XV, Séance du 20 mai, p. 288-291, et des 
Observations de M. J. LiGNiÈars. Ibid., p. 3o2. Bulletin de la 
Société centrale de Médecine vétérinaire, 1898, tome XVi, p. 37-40. 

E. Macb. Atlas de Miciobiologie. 1898. J.-B. Baillière. Paris. La planche 

165. — Contribution à l’étude du polychromisme bactérien 
(Bacille et Cladothrix polychromes, cristauK colorés). Archives 
de Physiologie normale et pathologique fondées par üaawisSKçpiwio 
1897, avril, n” 2, p. 284-289. 

166. — Le Pigment du Bacille polychrome. Cultures. Spectre. 
Réunion Biologique de Nancy, 1898, 16 février (Avec M. E. M. 
Chamot, Professeur à l’Université Cornell, Ithaca, U. S. A.). 

167. — Une observation d’Actinomycose humaine avec étude 
bactériologique. Clinique chirurgicale de M. le Professeur F. Gaoss. 
Revue Médicale de l’Est, 1898, p. 358-872 (Avec M. P.-A. Ancel, 
Professeur à la Faculté de Médecine). 

168. — Des Amygdalites ulcéro-membraneuses chancriformes 
avec Spirilles et Bacilles tusltormes de Vincent. Bulletin et 
Mémoires de la Société française d'Olologie, de Larijngologie et de 
Rhinologie. Congrès de 1898, Paris, 2 au 5 mai, 3o pages, i figure. 
Bibliographie. Bacillas hastilis Seitï, et Spiroclueta Vincenti. 
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169 . — Préparations et Cultures pour l’Atlas de Microbiologie 
de M. E. Macé, Professeur à la Faculté de Médecine. 6o planches 
imprimées en couleurs, Paris, Baillière, 1898, novembre. 


Dessins de M. Christe Doctoroff, ancien Directeur de l’Institut 
Antipesteux de Sofia. 



170 . — Septicémie Strepto-Diphtérigue. Anurie. Observation 
de la Clinique Chirurgicale de M. Th. Weiss, Professeur à la Faculté 
de Médecine. Réunion Biologique de Nancy, 1899,9 février. Société 
de Médecine de Nancy, 22 février. Revue Médicale de l’Est, 1899, 
p. 249-252 (Avec M. H. Braun, Chef de Clinique chirurgicale). 

171 . — Amygdalite ulcéro-memhraneuse chancriforme. Bul¬ 
letins et Mémoires de la Société française d’Otologie, de Laryngo- 
logieéideRhinologie, Congrès de 1899, Paris, i'”au 4 mai, ifipages. 
Id. Réunion Biologù/ae de Nancy, 1899, 27 avril (Avec M. Aimar 

172 . — Septicémie Diphtérique. Oazetlé des Hôpitaux, 1899, 2, 
4 et g mai, 28 pages. Bibliographie. Présence du Bacille de Klehs- 
Læffler dans les organes. Anurie (Avec M. H. Braun, Chef de Cli¬ 
nique chirurgicale à là Faculté). 

173 . — Bacille polychrome et Actlnomycès mordoré. Recher¬ 
ches biologiques sur les Bactéries bleues et violettes. Polychro- 
misme. Corps bactériens et Cristaux colorés. Matière colorante 
cristallisée. Thèse de Doctorat en Médecine, Nancy, 1900, 3 o juil¬ 
let, n° 46 , i 54 pages, 7 planches. Paris, J.-B. Baillière. (Analyse : 
M. Uefin, .Attaché à l’Institut Pasteur. Revue Générale des Sciences, 
1900, 11' année, 3 o décembre, n” 24). 

Concours de Thèses, l” Prix de Thèse. Prix du Conseil 
Général et de la Ville de Nancy. Médaille d’Or. 

Prix partagé avec MM. les Docteurs L. Spillmann et G. Gnoss, 
Professeurs Agrégés à la Faculté de Médecine de Nancy. 


,||i 





174. — Studies on ohromogenic Bacteria. — I. Notes on the 
pigment of Bacillus polychromogenes. — T/ie Bolanical GaseUe, 
igoo, December, vol. XXX, p. 378-893. Wilh sixten figures (Avec 
M. E. M. Chamot, Professeur à l’Université Cornell, Ithaca. U. S. A.). 

175. — Essai de Sérothérapie (Sérum de Bœuf) dans un cas 
de Morve humaine, paraissant suivi de guérison. Journal de 
Physiologie et de Pathologie Générale de MM. Bouchard et Chau¬ 
veau, 1901, mars, n“ 2, p. 23i-234, i figure. — Id. Réunion Biolo¬ 
gique de Nancy, 1901, séance du 3 avril. — Id. Bulletin Médical, 
1901, p. 344- 






rouges d’après le système de Teisi Matzuschita. Heuue Médicale 
de PEst, 1903, i5 septembre, p. 549-555. 

183. — Urines filantes et gélatineuses par présence d’Hyda- 
tides. 4^* Congrès des Sociétés Savantes de Paris et des Départe¬ 
ments, 1904, 6 avril, Comptes rendus, Journal Officiel de la liépu- 
hligiie Française, 1904» 7 avril, p. 2190 (Avec M. Février, Médecin 
Inspecteur général de l’armée, Directeur du Service de Santé 
Militaire du Gouvernement de Paris, Professeur Agrégé à la Faculté 
de Médecine de Nancy). 

184. — Congrès et Expositions. In Variétés, lleime Médicale 
de l'Est, 1903-1904, Nancy. 

185. — 42“ Congrès des Sociétés Savantes de Paris et des 
Départements. Section des Sciences Médicales et Hygiène. 
Compte rendu des Séances. Sécrétaire de la Séance du mercredi 
6 avril 1904. Président : M. le Professeur Laveràn. Comptes rendus 
1904. Journal Ofüciel delà République française, 1904, 7 avril, 
n° 95, p. 2189-2191. Revue Médicale de l’Est, 1904, i*" juillet, 
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du II juillet 1905 de la Commission du Vieux-Paris, p. i37-i56. 
Imprimerie Municipale, Hôtel de Ville, 1906. Projections de M. F. 
Montpillard). Bulletin de la Société Lorraine de Photographie, 
Nancy, 1907, i4* année, avril, n® 4» p- 5o. Séance du 8 mars 1907. 

197. — Ictère catarrhal éberthien chez un vieillard n’ayant 
jamais eu la fièvre typhoïde. Société de Médecine de Nancy, 
Séance du 24 octobre 1906. Revue Médicale de l'Est, 1907, i5 jan¬ 
vier, p. 59-61, et I” avril, p. 198-207 (Bibliogr^hie). Archives 
Générales de Médecine, 1907, janvier (Avec M. G. Étienne, Profes¬ 
seur à la Faculté de Médecine de Nancy). 

198. — Une méthode simple pour l’Analyse de l’eau spéciale¬ 
ment recommandée aux Officiers médicaux du Service sanitaire. 
Par M. John C. Thresh. Traduction française sur la cinquième 
édition anglaise, 64 pages, 1907, J. et A. Churchill, Londres (Avec 
M. G. Magnier, Interne à TAsile de Maréville). 

199. — Sur les Méthodes simples d’Analyse des Eaux en Cam¬ 
pagne. Applications militaires. ^5^ Congrès des Sociétés Savantes 
de Paris et des Départements, Montpellier, 1907, Sciences Médi¬ 
cales et Hygiène, Séance du jeudi 4 avril. Comptes rendus, p. 33. 

200. — Laboratoire portatif de Campagne. Renseignements 
intéressant le Service de Santé, 20^ Corps, Direction. Fascicule 
II» 57, août 1907, p. 4-10. 

201. — Sur les Méthodes simples d’Analyse des Eaux en 
Campagne. Applications militaires. Bulletin de l’Association des 
Médecins, Pharmaciens et Officiers (PAdministration de la Réserve 
et de l'Armée Territoriale du 20‘ Corps, 1908, 3* année, janvier, 
n® I, p. 4 i- 56. L. Kreiss, Nancy. 

202. — La Croix Rouge allemande. Ibid.y 1908, 3' année, n® 3, 
avril, p. 90-96 (Selon M. L. Friedler). 

203. — Obtention de diapositives à grains fins avec émulsions 
lentes selon le procédé Lumière : Paraphénylénedîamine, Méto- 
quinone-Chlorure d’ammonium. Bulletin de la Société Lorraine 
de Photographie, Nancy, 1908, i5® année, juillet, n® 7, p. 98. 
Séance du 12 juin 1908. Projections. 
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204. — Sur le Développement lent. Ihid., novembre, n® 9, p. 13 r, 



205. - Rapports mensuels à M. le Préfet sur les Enquêtes 
sanitaires, publiées dans le Compte Heada des Travaux du Con¬ 
seil (PHygiène départemental et des Commissions Sanitaires, par 

vantes, 1912, igiS (à paraître), Berger-LevrauU, Nancy. Voir 
Services Publics, p. 96, liste des études faites. 

206. - Rapports mensuels à M. le Préfet sur le fonctionne¬ 
ment du Poste de Désinfection de Nancy (Service déparlemen- 
lal). Au nom de la 3* Commission sanitaire départementale, Ibid., 
mêmes années (6 années). 

207. -Sur la proposition de M. le Maire de Nancy d’installer 
un dépôt de gadoues au lieu dit « Sous Montaigu », sur le terri¬ 
toire de Laneuveville-devant-Nancy. Rapport à M. le Préfet au 
nom de la 3* Commission sanitaire départementale. — Compte rendu 
des travaux du Conseil d’Hygiène départemental et des Commis¬ 
sions sanitaires. Année 1909, Tome XLV, 1910, p. 112-114. Bcr- 
ger-Levrault, Nancy. 

208. —Sur la proposition de M. le Maire de Nancy d’installer 
une Usine de broyage et d’incinération de gadoue à Laneuve¬ 
ville-devant-Nancy. Rapport à M. le IVéfet au nom de la 3* Com¬ 
mission sanitaire départementale. Conclusions du Rapport(5o pages), 

Ibid, p. 114-116. 

209. — Sur l’autorisation d’une Usine d’incinération d’Ordures 
Ménagères à Nancy. Rapport à M. le Préfet au nom de la 3' Com¬ 
mission sanitaire départementale. — Conclusions. In Compte rendu 
des travaux du Conseil d'IIygiène départemental et des Commis¬ 
sions sanitaires. Année rgio. Tome XLVI, 1912, p. i24-i3o. Ber¬ 
ger-LevrauU, Nancy. 



210. — Sur l’autorisation demandée par Nancy-Thermal, 
Compagnie fermière des Thermes de la Ville de Nancy, d’exploiter 







— Société de Médecine de Nancy, 1912, 27 mars. Hernie Médicale de 
l'Est. 1912. i5 juillet, p. 44 o -447 (Avec M. M. Peuri.n, Professeur 
Agrégé à la Faculté de Médecine). 

218. — Emploi de la chambre à air de bicyclette comme 
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bande hémostatique et comme ligature dans les cas d’enveni¬ 
mation. — Le Caducée. 1912. 12'année. 21 septembre, 11” 18, 
p. 248-260 (Avec M. M. Pekkin, Professeur Agrégé à la Faculté). 

219. — Diphtérie de la Poule. Présence d’un Bacille de Klebs- 
Lœffler virulent et toxigène. — /“ Congrès international de Patho¬ 
logie comparée. 1912. Paris, 17-28 octobre. Séance du 18 octobre 


220. — La Boussole Dioptre de Campagne, Système Bézard. 



221. — Sur les cultures colorées de Bactéries considérées jus¬ 
qu’à présent comme achromogènes {Baeillus subtilis. Bacillus 
mesentericas vulgalas, ruber, fnscus, niger. Bacillus megaterium). 
Comptes rendus de l’Académie des Sciences. igiS. Séance du 
i3 janvier. Tome i56, p. 166. Note présentée par M. le Pr. L. Man¬ 
gin (Avec M. Ph. Lasseür, Préparateur à la Station Agronomique 
de Nancy). 

222. - Série d’Hydatides trouvées dans les Crachats, les 
Selles, les Urines. — Présentation à la Béanion Biologique de 
Nancy. 1918. Séance du 18 janvier. 

223. — Champignons géants. Morille géante. Armillaria 
mellea géante. — Présentation à la Réunion Biologique de Nancy. 
1918. Séance du i3 janvier. 

224. — Nouvelles colorations présentées par certains Mi¬ 
cro-organismes cultivés on milieux synthétiques {Bacillus me- 
ienterictts niger et Juscus. Deux Actinomycês). — Réunion Biolo-_ 
gique de Nancy. igiS. Séance du 18 janvier. Comptes rendus des 
Séances de la Société de Biologie. igiS. Tome LXXIV, p. i63-i66 
(.Vvcc M. Ph. Lasseur, Préparateur à la Station .Igronomique de 
Nancy). 


225. — Un souvenir du célèbre Mycologue lorrain Foequi- 
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froid de la région sternale. — Réunion Biologique de Nancy. 
igiS. 17 février (Le second cas connu. Simple présentation) (Avec 
M- L. Michel, Ancien Chef de Clinique de la Faculté de Médecine). 

232. — Cryptocoque rose isolé de pustules acnéiques de la 
fesse. — (Simple présentation) Réunion Biologique de Nancy. 
1913. 17 février (Avec M. M. Perrin, Professeur Agrégé à la 
Faculté).. 

233. — itficrococcus erythromyxa W. Zopf. Réaction des 
lipochromes. — (Simple présentation) Réunion Biologique. 1918. 
17 février. 

234. — La Gangrène spontanée des organes génitaux chez 
rhomme et chez la femme. — Paris Médical. igiS. i*"mars, n« i3. 
p. 319-829. 5 figures. Bibliographie. — Présence du Bacille et Spiro- 
chète de H. Vincent, du Bacille de Klebs-Loejîler, Staphylocoque et 
Colibacille (Avec M. L. Spillmann, Professeur agrégé à la Faculté 
de Médecine, et M. J. Benech, Interne des hôpitaux). 

235. — Le Venin des Vipères françaises. I. Action de quel¬ 
ques substances sur le Venin de Vipère. IL Traitement des 
Morsures de Vipères. — Club Alpin Français. Bulletin de la Sec¬ 
tion Vosgienne. 1913. 82® année, n° 2, mars-avril, p. 25-35. Nancy. 
Au siège du Club, i5, rue Gilbert (Avec M. P. Rinn). 


236. -Ui 





nés. Paris Médical, igiS, 5 pages (Avec M. M. Perrïn, Professeur 
Agrégé à la Faculté de Médecine). 

255. — Du verdissement de l'artichaut par des Bacilles du 
groupe du Bacillus subtüU. Réunion Biologique de Nancy, igiS, 
11 avril ; f-^o/nples Rendus des Séances de la< Société de Biologie, 
igid. Tome LXXIV, p... (Avec M. P. Vernier, Ancien Chef de 
Clinique à la Faculté de Médecine, Préparateur à l’École Supérieure 
de Pharmacie). 

256. — La défense de la Lorraine contre l’importation de 






(Œsophagoslomcs ?) (Avec M. M. Perrin, Professeur’Agrégé Tu! 
Faculté de Médecine). 

257. — Fréquence des diverses variétés d’Helminthes chez les 
mineurs de fer. Sociilé de Médecine de Nmaj, igiS, g avril (.Avec 
M. M. Perrin, Professeur Agrégé à la Faculté de Médecine). 

258. — Traitement des Vers Intestinaux. Consultations Médi- 
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1905. Congrès du Club Alj 
. à i4 août. 



de France, d’Algérie-Tuni- 
dc Luxembourg. Paris. 22- 

Français dans les Vosges. 

apérieure de Pharmacie de Nancy, 













1891. — Société Générale des Étudiants (aS années). — Prési- 
dents d’honneur : MM. R. Poincaré et C«. Adam. Président : M. J. 
Gérard. 

Organe : Nancy-Étudiant, Bulletin de la S. G. E. (Tous les 
2 mois). 

1896. — Réunion Biologique de Nancy. — Fondée par M. A. 
Prenant, Professeur d’Histologie à la Faculté de Médecine de Nancy, 
puis de Paris. Premier groupement provincial de ce genre. Prési¬ 
dent : M. Meyer, Professeur à la Faculté de Médecine de Nancy. 

Membre fondateur. Choisi comme i*’’ Secrétaire Délégué de la 
Réunion par M. le Professeur Prenant, 1896. Membre de la Section 
de Microbiologie {Revue Médicale de l'Est, i5 mai et i5 août igoS). 

Nombreuses présentations, de 1896 à igoS. A cette époque, affi¬ 
liation à la Société de Biologie, ce qui modifia le caractère de notre 
groupement (M. A. Prenant, Titres et Travaux Scientifiques, 1907. 
Nancy. A. Barbier. — Revue Générale des Sciences, 1898, n® 3). 










1905. ~ Club Alpin Français. Section Vosgienne. (g amures.) 
— Membre du Conseil d’administration (17 mars 1910). 



















(9 années.) 


1905. — Société Mycologique de France. Pour le progrès et la 



l'Armée Territoriale de la 20' région. 

Membre depuis sa création, le lo janvier. 

Conférences et exercices hebdomadaires. 

Organe : Bulletin des Conférences. igoS-igiS. lierger-Levrault. 
Nancy. 
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